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Face aux défis environnementaux et aux impératifs de justice historique, la France devrait assumer ses responsabilités dans le 
nettoyage des déchets résultant des essais nucléaires réalisés dans le désert algérien. C’est ce qu’a affirmé, hier, Salah Goudjil, 

président du Conseil de la nation. 
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Une prouesse algérienne 
historique 

Il y a quarante-six ans, jour pour jour, la diplomatie algérienne venait de réussir une médiation historique qui est 
restée dans les annales diplomatiques. Une réussite sans précédent qui a dénoué l’une des crises les plus 

complexes de notre époque contemporaine et qui est devenue pratiquement une référence sur la scène 
internationale.

L
e 4 novembre 1979, quelques mois après la 
chute brutale du Chah d’Iran et le début 
d’une révolution dite islamique, des étu-

diants pro-révolution s’introduisent dans le 
siège de l’ambassade américaine à Téhéran. Ils 
prennent en otage 52 diplomates et employés 
américains, qui seront retenus pendant 444 
jours. Ils ne seront libérés que grâce à une 
médiation de l’Algérie, qui fut selon des témoi-
gnages de certains acteurs à l’époque, « très 
pénible, complexe et laborieuse ». Une média-
tion qui a abouti à un règlement pacifique de 
cette affaire et à un dénouement heureux. 
 Jusqu’à maintenant, des Américains se rappel-
lent des faits et saluent le rôle éminent des 
diplomates algériens, qualifiés de profession-
nels lucides et très compétents. 
Cette prise d’otage a crée une crise diploma-
tique entre l’Iran et les Etats Unis et a failli 
aboutir à l’irréparable. D’ailleurs, les retom-
bées de cette prise d’otages persistent jusqu’à 
nos jours et les deux pays n’ont jamais pu tour-
ner cette page sombre ou avoir des relations 
« normales ». 
Les dirigeants de la Révolution iranienne ont 
justifié cet incident par « une réaction » à l’ad-
ministration américaine qui a autorisé le Chah 
de l’Iran déchu Mohammad Reza Pahlavi, 
d’entrer aux Etats Unis pour des soins et lui 
avoir accordé le droit d’asile. C’est ce qui a 
provoqué la colère et l’indignation des parti-
sans de la Révolution qui ont accusé la Maison 
Blanche d’avoir de vouloir aider, soutenir le 
Chah et le faire retourner au pouvoir. 
La tension a pris d’autres tournures quand, 
deux jours après l’assaut de l’ambassade US, 
« le Conseil révolutionnaire islamique » a pris 
le pouvoir dans le pays et déclaré refuser de 
vendre le pétrole iranien aux Etats unis qui, en 
représailles, ont interdit les produits de 
consommation et annoncé le gel des fonds ira-
niens déposés dans leurs banques. 
Toutes les tentatives de libérer les otages 
étaient vaines. C’est Téhéran qui a accepté 
d’ouvrir les négociations, mais sous une 
médiation de l’Algérie. Leurs conditions 
étaient claires, la libération des fonds iraniens 
gelés aux Etats unis, l’annulation des revendi-

cations américaines d’indemnisation et la ces-
sation de l’ingérence de l’administration US 
dans les affaires internes de la république isla-
mique. 
A cette époque, la diplomatie algérienne était 
une véritable école, une institution, sollicitée 
par des pays en conflit ou par des Etats, dans le 
monde arabe et en Afrique. Sa crédibilité, son 
sérieux et son expérience des négociations les 
plus ardues ont été les atouts maîtres qui ont 
poussé et les Iraniens et les Américains a 
accepté la médiation algérienne. 
C’est sous son l’égide que l’Iran et l’Irak ont 
signé un accord de paix en 1975 et que grâce 
aux médiateurs algériens que des mouvements 
de libération ont signé des accords avec les 
pays colonisateurs, comme celle de la Guinée 
Bissau et Cap Vert, du Sao Tomé et Principe ou 
l’Angola. 
Il aura fallu des efforts quotidiens et incessants 
d’un groupe de diplomates algériens chevron-

nés, conduit par l’ancien ministre des Affaires 
étrangères, le défunt Mohamed Seddik Benya-
hia, épaulé par le défunt ancien ambassadeur et 
ancien chef du gouvernement Rédha Malek ou 
par Abdelkrim Ghrib ancien ambassadeur, pour 
parvenir à la signature à Alger par les Etats 
unis et Iran, du fameux accord d’Alger le 19 
janvier 198. Le lendemain même, la crise des 
otages était fini et les 52 américains ont été 
libérés. 
Un accord survenu après des semaines de 
stress psychologique et physique et que cer-
tains témoignages le décrivent comme des 
moments de forte tension entre deux camps qui 
étaient diamétralement opposés sur tous les 
plans. Aujourd’hui encore, à chaque commé-
moration de cette libération, les Etats Unis 
expriment toute leur gratitude et reconnaissan-
ce à la diplomatie algérienne, pour le rôle cen-
tral accompli par la diplomatie algérienne.  

Mohamed K.

RÉUNION MINISTÉRIELLE DU CONSEIL DE SÉCURITÉ  

L’Algérie réitère son engagement pour 
soutenir la Palestine

CHARGÉ  par le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, le ministre d’Etat, 
ministre des Affaires étrangères, de la Com-
munauté nationale à l’étranger et des Affaires 
africaines, M. Ahmed Attaf a présidé, hier, à 
New York, la réunion ministérielle du Conseil 
de sécurité consacrée à la question palestinien-
ne. M. Ahmed Attaf, a affirmé, lors de son dis-
cours devant le Conseil de sécurité, l’engage-
ment total de l’Algérie à soutenir la cause 
palestinienne et à œuvrer pour parvenir à une 
solution globale en Palestine, à travers une 
vision tripartite qui comprend un cessez-le-feu 
permanent, la levée du siège de Gaza et la mise 
en place d’une voie politique qui garantit les 
droits du peuple palestinien. 
M. Attaf a souligné l’importance des efforts 
internationaux et régionaux pour parvenir à un 
cessez-le-feu global et permanent à Gaza. Il a 
souligné la nécessité de lever les restrictions 
sur les efforts d’aide humanitaire et d’assurer 
l’achèvement du processus d’échange de pri-
sonniers et de détenus. Il a également insisté 

sur l’importance du retrait complet des forces 
d’occupation israéliennes de la bande de Gaza 
comme condition fondamentale pour parvenir 
à la stabilité dans la région. 
Attaf a souligné la nécessité pour la commu-
nauté internationale de respecter l’unité du 
peuple palestinien et de sa terre. Il a souligné 
l’importance de reconstruire Gaza et de veiller 
à ce que les Palestiniens déterminent leur ave-
nir loin des ingérences extérieures qui aggra-
vent les divisions entre eux. Il a également 
appelé au respect des accords qui favorisent la 
réconciliation nationale palestinienne et garan-
tissent l’unité du destin palestinien. 
Attaf a également souligné que la réalisation 
d’un cessez-le-feu durable ne serait possible 
que grâce à un processus politique sérieux sous 
les auspices des Nations Unies. Il a appelé à 
l’adoption de la solution à deux États, conve-
nue au niveau international, comme seule voie 
pour parvenir à un règlement définitif. Il a éga-
lement souligné l’importance de créer les 
conditions pour la tenue d’une conférence 

internationale qui consacrerait la reconnaissan-
ce de l’État palestinien pleinement souverain. 
L’Algérie qui a œuvré, sans cesse, au sein du 
Conseil de sécurité, pour l’adoption d’une 
résolution exigeant un cessez-le-feu permanent 
et durable à Gaza, dévastée par des mois 
d’agression sioniste génocidaire, devrait réité-
rer son appel à la pleine mise en œuvre de l’ac-
cord et souligner la nécessité d’aller vers un 
cessez-le-feu permanent. 
Même si l’Algérie a exprimé, dans un commu-
niqué, sa satisfaction de l’accord de cessez-le-
feu dans la bande de Gaza, elle a, toutefois, 
estimé que cet accord constitue une réponse 
«partielle» aux aspirations du peuple palesti-
nien. 
Fin décembre, dans un discours devant le Par-
lement, réuni en congrès, le président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, avait 
assuré que l’Algérie n’abandonnerait jamais la 
Palestine et la soutiendra jusqu’à l’établisse-
ment d’un Etat, avec El Qods pour capitale. 

Nassim Mecheri 

RENCONTRE 
TEBBOUNE - FFS 
Prélude au 
renouveau 
LE PRÉSIDENT  de la 
République, Abdelmadjid 
Tebboune, a reçu hier le pre-
mier secrétaire national du 
Front des forces socialistes 
(FFS), Youcef Aouchiche, 
accompagné d’une déléga-
tion de son parti. Cette ren-
contre a été l’occasion d’un 
dialogue riche et franc sur 
les grands enjeux natio-
naux. C’est ce qu’a indiqué 
un communiqué du parti. 
Lors de cette rencontre, les 
échanges ont porté sur la 
situation politique nationale 
et les perspectives d’avenir. 
M. Aouchiche a mis en avant 
l’importance de préserver 
l’indépendance des décisions 
nationales et a rappelé le 
rejet catégorique de son parti 
face à toute ingérence étran-
gère. « Nos relations interna-
tionales doivent reposer sur 
l’égalité, le respect mutuel et 
la sacralité de notre souve-
raineté nationale », a-t-il 
déclaré à l’issue de l’audien-
ce.   
Youcef Aouchiche a exposé 
une feuille de route articulée 
autour de quatre axes princi-
paux pour une refonte poli-
tique et économique. « Le 
FFS réaffirme son attache-
ment à la doctrine de non-
alignement, pilier historique 
de la diplomatie algérien-
ne », a précisé la même 
source.   
Le FFS appelle à « libérer 
l’économie des contraintes 
bureaucratiques pour conci-
lier efficacité économique et 
justice sociale. Le parti insis-
te sur l’importance d’un sys-
tème judiciaire impartial, 
garant des droits fondamen-
taux et de la lutte contre 
l’impunité ».   
Lors de cette rencontre, le 
parti a plaidé pour « l’instau-
ration d’un climat politique 
et médiatique serein et inclu-
sif, condition essentielle 
pour relancer le débat natio-
nal sur les grandes questions 
de la nation ». « Nous 
devons restaurer la confiance 
entre les citoyens et les insti-
tutions en renforçant le rôle 
des partis politiques, des 
médias et des organisations 
intermédiaires », a souligné 
M. Aouchiche.   
Le parti a également insisté 
sur le respect des libertés 
individuelles et collectives, 
la promotion d’un débat 
démocratique ouvert et la 
mise en place de méca-
nismes garantissant une vie 
publique dynamique et plu-
raliste.   
Le premier responsable du 
parti a exprimé ses préoccu-
pations concernant les pro-
jets de lois en cours de pré-
paration, notamment ceux 
relatifs aux collectivités 
locales, aux partis politiques 
et aux associations. Selon 
lui, les versions actuelles 
renforcent la tutelle adminis-
trative et freinent la pluralité 
politique. Le FFS espère que 
les textes finaux tiendront 
compte des aspirations 
démocratiques et permettront 
une réelle ouverture.   

Meriem Djouder 

Une médiation historique. 
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L’Algérie exige des actions concrètes  
de la France 

Face aux défis environnementaux et aux impératifs de justice historique, la France devrait assumer ses responsabilités dans le nettoyage 
des déchets résultant des essais nucléaires réalisés dans le désert algérien. C’est ce qu’a affirmé, hier, Salah Goudjil, président du 

Conseil de la nation. 

L
ors d’une séance plénière au Sénat, M. 
Goudjil a déclaré que l’Algérie, fidèle 
à sa souveraineté et à son engagement 

en faveur des droits de ses citoyens, exige 
de la France des actions concrètes pour la 
décontamination des zones affectées, qui 
ont laissé des séquelles profondes sur l’en-
vironnement et la santé des populations 
locales et dont les effets continuent de se 
faire sentir aujourd’hui. Il a ainsi relevé 
que «les essais nucléaires constituent une 
tragédie environnementale et humaine qui 
ne peut être ignorée. La France, en tant que 
responsable direct, doit assumer toutes les 
conséquences de ses actes».    
Assurant que l’Etat restera ferme et déter-
miné sur ce dossier, il a également souli-
gné que cette revendication s’inscrit dans 
une démarche plus large de justice histo-
rique et de réhabilitation des droits des vic-
times, rappelant que les populations de ces 
régions continuent de souffrir des radia-
tions et de leurs effets à long terme.  
Ces déclarations ont été faites en marge 
d’une séance plénière tenue au Conseil de 
la nation, consacrée à la présentation et à la 
discussion d’un projet de loi modifiant et 
complétant la loi n° 01-19, relative à la 
gestion, au contrôle et à l’élimination des 
déchets. Sous la présidence de M. Goudjil, 
la session a vu la participation de plusieurs 
membres du gouvernement, dont Nadjiba 
Djilali, ministre de l’Environnement et de 
la Qualité de vie, et Kaouter Krikou, 
ministre des Relations avec le Parlement. 
  
UN PROJET DE LOI POUR OPTIMISER 
LA GESTION DES DÉCHETS 
A cette occasion, Mme Djilali a exposé les 
grandes lignes du projet de loi, insistant 
sur les ajustements nécessaires pour adap-
ter le cadre législatif aux évolutions envi-
ronnementales et économiques des deux 
dernières décennies. 
Selon la ministre, « la nouvelle loi devra 
encourager le secteur privé à investir dans 
ce domaine pour créer des emplois », sou-
lignant que ce projet renferme « une vision 

ambitieuse visant à construire une écono-
mie verte et à doter les prochaines généra-
tions d’outils efficaces leur permettant de 
préserver la santé publique et l’environne-
ment ». 
Ces amendements, a expliqué la ministre, 
interviennent après avoir constaté que les 
outils juridiques ne permettaient pas d’ac-
compagner la transition vers une économie 
circulaire, en phase avec les évolutions 
survenues au cours des deux dernières 
décennies. 
Les principales mesures incluses dans le 
texte concernent la mise en place d’une 
stratégie nationale pour une gestion inté-
grée des déchets, la création d’un système 
de numérisation pour le suivi et la gestion 
des déchets, l’introduction de principes 
fondamentaux de l’économie circulaire, 
comme la responsabilité élargie des pro-
ducteurs et l’éco-conception, la réduction 
progressive de l’utilisation des plastiques à 
usage unique ainsi que l’élaboration de 
plans nationaux et provinciaux pour la ges-
tion des déchets ménagers et spéciaux. 

La ministre a également mis en avant l’im-
portance de promouvoir des initiatives 
locales, telles que le tri sélectif et le recy-
clage, tout en soulignant le rôle clé des col-
lectivités locales et de la société civile 
dans la réussite de cette transition écolo-
gique. 
Après l’exposé de la première responsable 
du secteur, les débats ont porté sur plu-
sieurs aspects, notamment  sur la nécessité 
d’une coordination renforcée entre les dif-
férents acteurs impliqués, notamment les 
ministères et les collectivités locales, l’ur-
gence d’accélérer l’application des textes 
réglementaires nécessaires à la mise en 
œuvre de la loi, ainsi que l’importance de 
sensibiliser les citoyens à la gestion des 
déchets et de développer des programmes 
de formation pour les professionnels du 
secteur. 
Les membres du Conseil de la nation ont 
également appelé à multiplier les efforts 
pour intégrer le secteur privé dans le pro-
cessus, tout en assurant une meilleure tra-
çabilité et une transparence accrue dans la 

gestion des déchets. 
Dans sa réponse aux interventions des 
sénateurs, Mme Djilali a insisté sur le fait 
que « le projet de loi reflète une vision 
ambitieuse pour l’avenir environnemental 
de l’Algérie ». Elle a affirmé que la réussi-
te de cette réforme repose sur une coopé-
ration étroite entre le gouvernement, le 
secteur privé et la société civile A la clôtu-
re de la séance, le président du Conseil de 
la nation a tenu à saluer la qualité des 
débats et a exhorté la commission compé-
tente à intégrer dans son rapport final des 
recommandations concrètes pour accélérer 
l’application des dispositions de la loi. 
Il a également rappelé que cette réforme 
s’inscrit dans le cadre des engagements du 
président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, pour instaurer une gouvernance 
respectueuse de l’environnement et 
conforme aux objectifs de développement 
durable. Il convient de noter que la séance 
de vote pour l’adoption de ce projet de loi 
est prévue jeudi prochain. 

Sihem Bounabi 

PRÉSERVATION DE LA MÉMOIRE NATIONALE 

Un devoir sacré face aux nouvelles menaces
LE MINISTRE  des Moudjahidine et des 
Ayants-droit, Laïd Rebiga, a insisté, hier, 
sur l’urgence de protéger la mémoire 
nationale des nouvelles menaces, notam-
ment celles liées à la cybernétique et aux 
guerres modernes de nouvelles généra-
tions. 
Lors de son allocution au colloque «de la 
sécurité de la mémoire nationale à l’im-
munité souveraine de la nation : vers la 
démystification du discours colonial 
renouvelé», abrité par le cercle militaire de 
Beni Messous, Rebiga a souligné l’impor-
tance de cette rencontre, qu’il a qualifiée 
d’événement fondamental pour le renfor-
cement de la souveraineté nationale. Il a 
ajouté que ce colloque s’est imposé 
comme une plateforme stratégique pour 
débattre des enjeux liés à la mémoire 
nationale et sa préservation dans un 
contexte marqué par des défis numériques 
et géopolitiques. 
Il a également relevé que ce colloque, 
organisé dans le cadre des festivités célé-
brant le 70ᵉ anniversaire du déclenchement 

de la Révolution de libération nationale, 
s’inscrit dans le cadre du projet stratégique 
initié par le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, qui accorde une 
grande  importance à la mémoire nationa-
le. Dans chacun de ses discours, notam-
ment à l’occasion des commémorations 
historiques, le Président a toujours souli-
gné l’importance de préserver l’héritage 
des générations passées, tout en valorisant 
les sacrifices du peuple algérien. 
Le ministre a évoqué cette vision prési-
dentielle qui met en lumière l’urgence de 
bâtir une « immunité mémorielle » face 
aux récits révisionnistes et aux tentatives 
de déstabilisation, soulignant que « la 
défense de la mémoire nationale permet à 
l’Algérie de porter haut sa voix sur la 
scène internationale, en soutenant ferme-
ment les droits des peuples opprimés, 
notamment la cause palestinienne », a-t-il 
ajouté. 
En outre, le ministre a relevé que cette ren-
contre scientifique constitue une étape 
importante pour conjuguer savoirs acadé-

miques, outils technologiques et expertises 
opérationnelles, mettant en avant le rôle 
important des technologies numériques, 
notamment l’intelligence artificielle, dans 
la numérisation et la sécurisation de la 
mémoire collective. Il a expliqué que cette 
démarche a pour principal objectif de 
contrecarrer les menaces qui émergent 
dans les espaces numériques et qui ris-
quent de porter atteinte à l’histoire et 
l’identité nationale. 
Par ailleurs, le ministre a rappelé que la 
préservation de la mémoire nationale 
constitue un devoir sacré, transcendant les 
considérations circonstancielles ou les 
compromis politiques. Et de marteler : « 
L’attention portée à la mémoire nationale 
sous tous ses aspects, notamment à sa 
sécurité face aux menaces, est une respon-
sabilité sacrée, elle ne saurait être reléguée 
au second plan. Elle représente le fonde-
ment de l’identité nationale et un homma-
ge permanent aux martyrs de la glorieuse 
Révolution de Novembre ». Il a insisté sur 
le fait que cette mémoire, qui incarne le 

sacrifice et la dignité du peuple algérien, 
doit être protégée et transmise aux généra-
tions futures. Il a également évoqué le rôle 
des institutions dans cette mission, affir-
mant que « la protection de la mémoire 
nationale est une mission prioritaire de 
l’État, qui veille à préserver l’identité 
algérienne dans toute sa richesse et son 
authenticité ». A la fin, le ministre a rappe-
lé que la mémoire nationale ne saurait être 
monnayée ou soumise à une quelconque 
forme de transaction. Il a fait écho aux 
propos du Président Tebboune, qui avait 
déclaré devant le Parlement que « la 
mémoire est notre dignité, elle est le sang 
des martyrs qui a irrigué cette terre sacrée, 
elle est bien plus précieuse que toute 
forme de reconnaissance ou de compensa-
tion ». Rebigua a conclu en soulignant 
avec fermeté que cette mémoire est le 
socle de la souveraineté nationale et un 
rappel constant des sacrifices consentis par 
les générations révolutionnaires et les 
résistances populaires. 

Sihem B. 

 Salah Goudjil. 
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4AVEC 44,2 MILLIONS 
D’ACTIONS EN BOURSE 
La BDL s’ouvre au public 
LA BANQUE de développement local 
(BDL) a ouvert hier, à travers la 
souscription en bourse, son capital 
social, avec l’émission de 44,2 millions 
de nouvelles actions pour souscription, 
au prix unitaire de 1 400 DA. 
L’opération, qui se poursuivra jusqu’au 
20 février prochain, vise à lever un 
montant total de 61,88 milliards de 
dinars, dont 44,2 milliards de dinars au 
titre de l’augmentation de capital, et une 
prime d’émission de 17,68 milliards de 
dinars, ce qui permettra, à terme, de 
porter le capital social de la BDL de 
103,2 milliards de dinars à 147,4 
milliards de dinars. L’offre concerne 
toutes les catégories (personnes 
physiques et morales, et investisseurs 
professionnels), la souscription étant 
disponible au niveau de l’ensemble des 
agences commerciales ou à travers les 
intermédiaires en opérations de bourse 
(IOB) agréés. Les intermédiaires en 
opérations de bourse (IOB) chargés de la 
vente des actions seront représentés au 
niveau des six banques publiques, à 
savoir la Banque nationale d’Algérie 
(BNA), la Banque extérieure d’Algérie 
(BEA), la Caisse nationale d’épargne et 
de prévoyance (CNEP-Banque), la 
Banque de développement local (BDL), 
le Crédit populaire d’Algérie (CPA), et la 
Banque d’agriculture et du 
développement rural (BADR), en plus de 
la Société générale Algérie (SGA) et des 
sociétés Tell Markets et Invest Market. 
Les actions mises en vente, représentant 
30 % du capital de la banque, sont 
réparties comme suit : 17,68 millions 
d’actions réservés aux personnes 
physiques de nationalité algérienne 
résidentes (soit 40 % du total des actions 
mises en vente), 13,26 millions d’actions 
aux investisseurs professionnels (30 %) 
et 13,26 d’actions aux personnes morales 
de droit algérien (30 %), le seuil minimal 
d’achat ayant été fixé à 10 actions. Les 
participants à cette opération 
bénéficieront d’une garantie financière et 
d’un dividende annuel atteignant les 13 
%, outre une quote-part de 4,75 % des 
bénéfices de la banque pour 2024, 
sachant que l’opération de souscription 
s’effectue au début de 2025, selon le 
directeur général de la BDL, Youcef 
Lalmas, qui a affirmé que «ces bénéfices 
seront exonérés d’impôts pour une 
période de cinq ans». M. Lalmas a 
également affirmé que la BDL «prévoit 
de doubler les montants de ses crédits 
octroyés à sa clientèle, actuellement à 
hauteur de 1 200 milliards de dinars, les 
portant à 2 400 milliards de dinars à 
l’horizon 2029».  
Il convient de noter que la BDL avait 
lancé sa campagne de sensibilisation et 
ses rencontres de proximité sur 
l’ouverture de son capital et les 
modalités de souscription dans plusieurs 
wilayas, a déclaré à l’APS le vice-
directeur général commercial de la 
banque, Mohamed M’barek, affirmant 
que ces campagnes, qui «ont suscité un 
grand intérêt chez les citoyens et les 
investisseurs, se poursuivront pour 
englober toutes les wilayas du pays». 
Pour rappel, en décembre dernier, le 
Conseil des participations de l’Etat 
(CPE) a donné son accord pour 
l’ouverture partielle du capital de la 
BDL, à hauteur de 30 %, en vue de son 
introduction à la Bourse d’Alger.  
De son côté, la Commission 
d’organisation et de surveillance des 
opérations de bourse (COSOB) avait 
validé la notice d’information concernant 
l’offre publique de vente, lors d’une 
réunion tenue à la fin du même mois. 
L’opération d’ouverture du capital de la 
BDL via la Bourse est la deuxième d’une 
banque publique, après celle du Crédit 
populaire d’Algérie (CPA) en 2024. 

R. B.

EN CE DÉBUT d’année 2025, les prix de la 
viande blanche ont enregistré une baisse 
significative sur les marchés, au grand bon-
heur des consommateurs. Cette tendance 
baissière, particulièrement visible concer-
nant le poulet, a suscité un réel soulage-
ment pour de nombreuses familles dont le 
pouvoir d’achat a été mis à rude épreuve 
ces derniers mois. 
Cette baisse fait suite à une période diffici-
le marquée par la réduction de la produc-
tion, conséquence de la réticence des éle-
veurs à investir après avoir subi des pertes 
financières importantes. Sur les étals, le 
prix du kilogramme de poulet a chuté pour 
atteindre une moyenne de 300 à 350 DA, 
contre des pics dépassant les 600 DA il y a 
quelques mois. Cette baisse a permis à de 
nombreuses familles de réintroduire cette 
source de protéines dans leur alimentation 
quotidienne, et ce après une longue période 
de hausse qui avait limité leur consomma-
tion. 
Plusieurs facteurs expliquent cette diminu-
tion des prix. D’une part, l’offre en viande 
blanche, explique la Fédération nationale 
des éleveurs de volaille, a considérable-
ment augmenté grâce à une meilleure régu-
lation du marché et à une production natio-
nale en hausse. Les éleveurs, encouragés 
par des politiques de soutien au secteur 

avicole, ont intensifié leurs activités, ce qui 
a permis de satisfaire une demande impor-
tante. «Après une fin d’année 2024 mar-
quée par une flambée des prix, la produc-
tion a fini par reprendre et les éleveurs sont 
revenus progressivement sur le marché, 
permettant une légère détente», a expliqué 
M. Benchaiba, président de la fédération. 
D’autre part, des mesures ont été prises par 
les autorités, telles que la lutte contre la 
spéculation et la surveillance des circuits 
de distribution, ce qui a permis de stabiliser 
les prix et de les rendre plus accessibles. 
Cependant, bien que la situation se soit 
améliorée sur le plan de l’offre, les coûts de 
production restent élevés, regrette M. Ben-
chaiba, soulignant que le prix des matières 
premières, en particulier du soja et du maïs, 
reste un frein majeur pour les producteurs. 
«Les coûts de production demeurent élevés 
malgré la baisse du prix du poulet. Par 
exemple, le coût du poussin est passé de 
170 DA à 120 DA, mais cela reste insuffi-
sant pour compenser la hausse des prix des 
aliments pour volaille», a-t-il précisé.  
De plus, l’accès aux vaccins contre les 
maladies aviaires reste une préoccupation 
essentielle pour assurer la stabilité du mar-
ché. Pour les consommateurs, cette baisse 
des prix est perçue comme une bouffée 
d’oxygène dans un contexte économique 

difficile. «Avec la flambée des prix des 
autres produits alimentaires, c’est un soula-
gement de pouvoir acheter du poulet à un 
prix raisonnable et on en profite pour en 
consommer», a déclaré Rihem, une mère 
de famille rencontrée au marché Tnach à 
Alger. 
«Acheter du poulet à un prix bas c’est sou-
lageant pour les pères de famille au revenu 
modeste. On doit en profiter au maximum, 
car quelque chose me dit que les prix ne 
tarderont pas à reprendre l’ascenseur», a 
lancé une dame d’un certain âge, qui ne 
cache pas sa crainte de voir les prix repar-
tir à la hausse. «Nous avons souffert de la 
hausse des prix ces derniers mois. Cela 
nous permet de mieux gérer notre budget 
familial, étant donné que le poulet est un 
aliment de base dans la cuisine algérienne 
et représente une part importante des 
dépenses alimentaires mensuelle», a-t-elle 
ajouté. 
Il convient de noter que cette baisse des 
prix intervient à l’approche du ramadan, 
période durant laquelle la demande en 
viandes blanches augmente traditionnelle-
ment. Les autorités et les professionnels du 
secteur surveillent donc de près l’évolution 
du marché pour assurer un approvisionne-
ment adéquat et stable durant cette période. 

Lynda Louifi

LE POULET À NOUVEAU ABORDABLE 

Les consommateurs soulagés

Le ministre d’Etat participe 
aux travaux de cette 
réunion ministérielle des 

pays concernés par le projet du 
«Corridor de l’Hydrogène Sud» 
(SoutH2 Corridor). Cette ren-
contre regroupe l’Algérie, la 
Tunisie, l’Italie, l’Allemagne et 
l’Autriche, et elle est organisée 
sur invitation conjointe du vice-
Premier ministre, ministre des 
Affaires étrangères et de la 
Coopération internationale ita-
lien, Antonio Tajani, et du 
ministre de l’Environnement et 
de la Sécurité énergétique ita-
lien, Gilberto Pichetto Fratin, a 
indiqué un communiqué du 
ministère de l’Energie.  

M. Arkab est accompagné d’une 
délégation de haut niveau, com-
prenant le secrétaire d’Etat char-
gé des Energies renouvelables, 
Noureddine Yassaa, ainsi que 
des présidents-directeurs géné-
raux des Groupes Sonatrach et 
Sonelgaz, Rachid Hachichi et 
Mourad Adjal, en plus de plu-
sieurs cadres du secteur, tou-
jours selon la même source. 
Cette rencontre, à laquelle parti-
ciperont également la Commis-
sion européenne et la Suisse en 
tant qu’observateurs, a pour 
objectif de renforcer les rela-
tions de coopération dans les 
domaines des énergies renouve-
lables et du développement de 

l’hydrogène vert entre les pays 
impliqués dans le projet «Corri-
dor de l’Hydrogène Sud». Ce 
projet constitue une pierre angu-
laire des stratégies des pays 
concernés en matière de transi-
tion énergétique et de soutien à 
la transition vers une économie 
verte et durable. Par cette parti-
cipation, l’Algérie réaffirme son 
engagement à renforcer la 
coopération régionale et interna-
tionale pour atteindre les objec-
tifs de l’énergie propre et du 
développement durable, reflé-
tant ainsi sa vision ambitieuse 
de devenir un partenaire clé 
dans les efforts mondiaux pour 
relever les défis climatiques et 

garantir la sécurité énergétique 
pour tous. En marge de cette 
réunion ministérielle, un forum 
d’affaires sera également orga-
nisé, réunissant les entreprises 
des pays concernés, afin d’éta-
blir une feuille de route compre-
nant les étapes futures pour la 
mise en œuvre effective de ce 
projet ambitieux. Il convient de 
noter que ce forum intervient 
après la signature, à Oran, le 14 
octobre 2024, d’un mémoran-
dum d’entente entre les entre-
prises des quatre pays pour le 
développement du projet du 
«Corridor de l’Hydrogène 
Sud». 

Rim Boukhari

ARKAB À ROME 

Le projet SoutH2 Corridor 
prend forme

Atteindre les objectifs 
en énergie propre. 

La première réunion 
ministérielle dédiée au projet 

SoutH2 Corridor se tient 
aujourd’hui à Rome. 

Cette rencontre, à laquelle 
prend spart le ministre d’Etat, 

ministre de l’Energie, des Mines 
et des Energies renouvelables, 

Mohamed Arkab, marque un 
tournant dans la concrétisation 

de ce projet. L’Algérie, acteur clé 
de cette initiative, réaffirme son 

engagement à renforcer 
la coopération régionale et 

internationale pour atteindre les 
objectifs d’énergie propre 

et de développement durable.
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LUTTE CONTRE 
LA CRIMINALITÉ 
À TIZI OUZOU 
Près de 70 personnes 
devant le juge 
en décembre 
DANS le cadre de la lutte contre le 
crime et les délits à Tizi Ouzou, les 
services de police, après enquêtes et 
investigations, ont présenté pas 
moins de 67 individus devant le par-
quet, dont sept d’entre eux ont été 
placés en détention préventive par 
cette instance judiciaire au cours du 
mois décembre 2024. C’est ce qui 
ressort du rapport de la sûreté de 
wilaya, dont le Jeune 
Indépendant détient une copie. 
Dans le détail, ce rapport mentionne 
qu’en ce qui concerne les crimes et 
délits contre les personnes, tels que 
les coups et blessures volontaires, les 
menaces et les injures, les services 
de la police judiciaire ont traité, au 
cours de cette période, 59 affaires 
dans lesquelles 72 individus sont mis 
en cause. Parmi ces individus, 15 ont 
été présentés devant le parquet, dont 
un a été placé en détention préventi-
ve, huit mis sous contrôle judiciaire, 
et six autres cités à comparaître. Par 
ailleurs, les policiers ont instruit et 
transmis à l’autorité judiciaire 57 
dossiers. 
Concernant les crimes et délits 
contre les biens, tels que l’atteinte 
aux biens, les vols simples et les 
dégradations, les services de police 
ont traité 13 affaires impliquant 15 
individus. Parmi ceux-ci, neuf ont 
été présentés devant le parquet, dont 
quatre ont été placés en détention 
préventive, trois ont été cités à com-
paraître et deux ont été mis sous 
contrôle judiciaire. En outre, six dos-
siers ont été instruits et transmis à 
l’instance judiciaire. 
Quant aux crimes et délits contre la 
chose publique, tels que l’ivresse 
publique et manifeste, la conduite en 
état d’ivresse, et outrage à corps 
constitué, les policiers ont traité 30 
affaires impliquant 39 individus. 
Parmi ces derniers, 6 ont été présen-
tés devant le parquet, dont deux ont 
été placés en détention préventive, 
un a été cité à comparaître, et trois 
ont été mis sous contrôle judiciaire. 
Les policiers ont également instruit 
et transmis à l’autorité judiciaire 33 
dossiers. 
Le rapport de police note également 
que, dans le cadre de la lutte contre 
la criminalité urbaine, 158 opéra-
tions coup-de-poing ont été initiées 
durant cette période. Ces opérations 
ont ciblé 399 points différents, où 
1718 individus ont été contrôlés. 
Parmi eux, 37 ont été présentés au 
parquet pour divers délits, à savoir 
 cinq pour port d’armes prohibées, 
12 pour détention de stupéfiants et 
psychotropes, 11 individus faisant 
l’objet de recherches, et neuf pour 
d’autres délits. 

S. T.

LE WALI de Tizi Ouzou, Abou Bakr Esse-
dik Boucetta, s’est rendu dimanche sur le 
site de la station de pompage de l’oued 
Sébaou, qui avait cessé de fonctionner en 
raison des inondations causées par la crue 
du cours d’eau. Lors de sa visite, il a expri-
mé sa forte insistance auprès des respon-
sables concernés pour une remise en servi-
ce rapide de la station. Il a également fait 
part de son mécontentement envers les res-
ponsables de la station pour avoir «ignoré» 
les recommandations du bureau d’études 
spécialisé après le premier incident similai-
re survenu le 29 février 2024, qui avait 
nécessité 40 jours de réparation. Sur place, 
le wali a donné des instructions fermes à la 
responsable locale de l’Agence nationale 

des barrages et des transferts (ANBT), en 
charge de la gestion de la station, de « 
prendre toutes les mesures nécessaires pour 
reprendre le pompage dans les meilleurs 
délais». Il a aussi ordonné la désinstallation 
des équipements électromécaniques sub-
mergés en sollicitant l’intervention des ser-
vices de l’Office national de l’assainisse-
ment (ONA) et de la Protection civile pour 
pomper les eaux stagnantes dans les diffé-
rentes structures de la station. 
Il convient de rappeler que le bureau 
d’études, chargé du reprofilage et du redi-
mensionnement de la station, n’a obtenu le 
feu vert pour entamer ses études que la 
semaine dernière, en raison d’un litige 
opposant l’entreprise publique Cosider, 

réalisatrice du projet, et l’ANBT, maître 
d’ouvrage. Pour ce projet initial, une enve-
loppe de 4 milliards de dinars a été allouée. 
Toutefois, la station de pompage n’a été 
mise en service qu’en 2023, dans le cadre 
d’un programme d’urgence pour la wilaya 
de Tizi Ouzou. L’objectif était de lutter 
contre la pénurie d’eau potable en transfé-
rant vers le barrage de Taksebt un débit 
d’eau de 270 000 m³ par jour en provenan-
ce de l’oued Sébaou. 
Quant au délai nécessaire pour cette 
deuxième réparation de la station de pom-
page, il reste incertain. Le wali a cependant 
insisté sur la nécessité de réduire ce délai 
au minimum. 

De notre bureau, Saïd Tissegouine 

STATION DE POMPAGE DE L’OUED SÉBAOU DE TIZI OUZOU 

Le wali exige une remise 
en service rapide

«Nous avons mobilisé 
50 véhicules pour 
mener les opéra-

tions de réparation et le réta-
blissement du courant élec-
trique et du gaz de ville», a pré-
cisé la même source. Et d’ajou-
ter : « Nos équipes sont inter-
venues plus de 200 fois durant 
48 heures à l’échelle de la 
wilaya afin de réparer les 
câbles et rétablir le courant 
électrique ainsi que le gaz natu-
rel au profit de centaines de 
foyers». 
Ces intempéries ont, rappelons-
le, occasionné de nombreux 
dégâts sur les réseaux élec-
triques, entraînant notamment 
la rupture d’un câble de 
moyenne tension alimentant 
une grande partie du pôle 
urbain Ighzer Ouzarif, alors 

que les crues ont déterré des 
conduites de gaz naturel au vil-
lage de Taguemount, commune 
de Boukhelifa, et à Boukhiama, 
plus précisément au lieudit 
Bouaiche.  
Un poste transformateur ali-
mentant la cité Bourebaba 
(périphérie d’El Khémis) a éga-
lement été inondé en raison 
d’une infiltration d’eau due aux 
fortes pluies qui se sont abat-
tues sur la wilaya. 
Des glissements de terrain dus 
aux fortes pluies enregistrées 
dans la région ont également 
affecté deux supports de basse 
tension à Tizi n’ Berbère et Tizi 
Ikhlef, commune de Tichy. « 
Cette situation n’a pas empêché 
nos équipes de travailler d’ar-
rache-pied, dès la survenance 
des incidents vers 3h, et de 

rétablir immédiatement l’ali-
mentation de nos clients en 
énergie électrique et gazière 
grâce à des solutions provi-
soires», affirme la même sour-
ce. 
Pour l’entreprise, « à chaque 
bulletin météo spécial (BMS), 
la direction de distribution de 
Béjaïa se prépare à assurer la 
qualité et la continuité de servi-
ce à ses clients par le renforce-
ment de ses moyens opération-
nels, à savoir humains, maté-
riels et logistiques nécessaires 
qui lui permettent d’assurer des 
interventions efficaces et en 
temps record». 
« Une cellule de veille a tout de 
suite été mise sur pied afin 
d’assurer une célérité d’inter-
vention en cas d’incidents», 
fait observer la même source, 

estimant que « grâce à l’amé-
lioration de la desserte énergé-
tique de la wilaya de Béjaïa, 
due aux différents investisse-
ments consentis par la société 
sur ses fonds propres, d’un 
montant de 74 milliards de cen-
times en 2024, des incidents, 
qui auraient pu être plus impor-
tants et des ruptures prolon-
gées, ont été évités». 
Par ailleurs, l’entreprise a sou-
ligné qu’en dépit de l’effondre-
ment du pont de Boukhelifa et 
des autres dégâts occasionnés 
par les crues à Taskariout, les 
réseaux énergétiques n’ont pas 
été affectés, et cela est valable 
pour les réseaux existants dans 
les localités situées sur les hau-
teurs où des chutes de neige ont 
été enregistrées. 

N. Bensalem

DÉGÂTS OCCASIONNÉS PAR LES INTEMPÉRIES À BÉJAÏA   

Le bilan de Sonelgaz
La direction de distribution de Sonelgaz de la wilaya de Béjaïa est revenue sur les dégâts enregistrés 

lors des dernières intempéries qui ont affecté les quatre coins de la région le week-end dernier, 
surtout les localités situées sur les hauteurs. C’est ce qu’a indiqué un communiqué de cette direction.

Plus de 200 
interventions. 
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A LA RECHERCHE DU « JE »  

Orange ou citron, telle est la question !
Mohammad Reza ZAEIRI  

Conseiller culturel à l’ambassade de la 
République Islamique d'Iran. 

 

Lors de nos premiers jours en 
Algérie, nous avons séjourné à 
l'hôtel ‘’Lalla Doudja’’, situé rue 
Sidi Yahya dans la capitale. J'ai 
appris que 'Lalla' est un titre 
honorifique féminin, tandis que 
'Sidi' est l'équivalent masculin. 

 

C
ertainement, le personnel de l’hôtel 
ne réalise peut-être pas l’impression 
très positive qu’il a laissée en nous 

grâce à leur gentillesse et à leur courtoisie. 
C’est ce que les citoyens ne remarquent 
pas toujours au quotidien, contrairement 
aux étrangers qui sont attentifs à chaque 
petit détail.  
Je suis certain que le jeune homme sym-
pathique qui nous servait le petit-déjeuner 
au café de l’Hôtel Lalla Douja, n’imagine 
pas à quel point nous avons gardé un bon 
souvenir de lui. De même, le monsieur 
mince et grand, d’une cinquantaine d’an-
nées, qui travaillait au restaurant de l’hô-
tel, serait surpris d’apprendre qu’un an 
après avoir quitté ce lieu, je ne peux 
m'empêcher de chercher son regard dans 
l’espoir de le saluer de loin. Même ma 
fille, se demande à chaque passage si 
‘’notre ami’’ était là pour lui faire un signe 
! car elle le considère comme notre pre-
mier ami en Algérie. Effectivement, la 
gentillesse et le professionnalisme de ces 
personnes, ont contribué à rendre notre 
séjour inoubliable. 
Il serait important que l’on comprenne 
que tous nos gestes, même les plus ano-
dins, envers des inconnus peuvent semer 
en nous des graines de bienveillance qui 
fructifient au fil du temps. Le verset 49 de 
la sourate Al-Kahf, qui souligne que Dieu 
est Conscient de chaque action, aussi peti-
te soit-elle, nous invite à cultiver cette 
conscience.  
Nous gardons en mémoire de chaleureux 
souvenirs du commencement de notre 
séjour à Alger : le sourire bienveillant du 
chauffeur qui nous a accueillis à l'aéro-
port, la gentillesse de la vendeuse du 
magasin où nous faisions nos achats quo-
tidiens, et les jeunes du fast-food qui nous 
servaient des shawarmas et avec qui nous 
avons tenté, avec plus ou moins de succès, 

de converser en dialecte. Leurs interac-
tions chaleureuses et leurs gentillesses 
avec nous ont laissé une empreinte indélé-
bile dans nos mémoires. 
Un soir d'août, alors que nous séjournions 
à l'hôtel Lalla Doudja, ma petite famille et 
moi avons décidé de chercher un endroit 
pour nous rafraîchir. Dans un petit maga-
sin, attirés par les oranges fraîches, nous 
avons commandé du jus d'orange en 
croyant, par habitude, qu'on l'appelait "jus 
de limon " comme au Liban. 
Ayant appris que les Algériens appellent 
les citrons « quaress », nous avons pensé, 
par erreur, que le terme 'limon' , en Algé-
rie, désignait les oranges comme au 
Liban. C'est pourquoi nous avons deman-
dé du 'jus de citron', pensant obtenir du jus 
d'orange. Notre surprise fut grande 
lorsque le serveur nous a apporté trois 
citrons, de l'eau et du sucre. 
Alors nous l'avons interrogé à ce sujet, et 
il nous était difficile de comprendre ce 
qu'il disait car nous n'étions pas encore 
habitués au dialecte algérien, mais nous 
avons fini par comprendre qu'il fallait 
presser les citrons, ajouter de l'eau et du 
sucre pour obtenir une sorte de limonade, 
que nous appelons "sharbat ab limo" en 
Iran. Nous n'avons pas pu retenir nos 
éclats de rire. Quelle ironie du sort ! Au 
Liban, on nous avait servi du jus de citron 
à la place du jus d'orange. En Algérie, c'est 
le contraire qui s'est produit ! Toute la 
famille s'est mise à rire de cette drôle de 
coïncidence. 
J'ai en réserve d'autres anecdotes passion-
nantes sur les fruits et légumes qui révè-
lent les différences culturelles entre l'Iran 
et l'Algérie. Vous serez surpris de décou-
vrir à quel point ces aliments simples peu-
vent nous en apprendre beaucoup sur nos 
traditions respectives. 
LES CONCOMBRES SONT-ILS UN 
FRUIT ? 

Les fruits et les légumes nous réservent 
bien des surprises ! Un jour, nous sommes 
allés dans un magasin de la capitale et 
nous avons demandé un jus de carotte. Le 
silence s'est installé. Le vendeur m'a 
observé un long moment avant de me 
répondre, l'air complètement déconcerté : 
'Les carottes ? Mais... c'est un légume ! 
Nous ne faisons que des jus de fruits ici’. 
J'étais étonné ! 
Il avait bien raison, mais en Iran, nous 
étions habitués à une toute autre culture du 
jus de carotte. Non seulement nous le 
buvions régulièrement, mais nous le pré-
parions souvent en mélange avec du jus de 
pomme ou d'orange. Et pour couronner le 
tout, nous l'accompagnions souvent de 
glace. C'est une boisson que nous appré-
cions particulièrement en été, un véritable 
délice rafraîchissant et unique en son 
genre. 
J'ai lu récemment qu'il était préférable de 
consommer des carottes entières plutôt 
que sous forme de jus. En effet, le proces-
sus de pressage élimine les fibres, une par-
tie essentielle de la carotte qui joue un rôle 
crucial dans la digestion et apporte de 
nombreux bienfaits à notre organisme 
Pour en revenir à mon attachement à l'Al-
gérie et ma quête sur le djim, dont le mys-
tère continue de me fasciner. J'ai exploré 
des pistes comme le mot 'carotte' , mais 
hélas sans succès !  
En m'imprégnant des coutumes algé-
riennes, j'ai réalisé combien nos habitudes 
alimentaires étaient différentes. Je me rap-
pelle avoir été surpris de voir les dattes 
trônant fièrement parmi les fruits, tandis 
que les concombres étaient vendus avec 
les légumes. Ces petites différences cultu-
relles ont rapidement attiré mon attention. 
En Iran, il est tout à fait normal d'accom-
pagner des fruits de concombres, une 
association qui surprend souvent les étran-
gers. Je me souviens d'un ami algérien 

qui, en voyant des concombres côtoyés 
des pommes et des bananes sur ma table, 
n'a pu s'empêcher de commenter cette 
coutume qui lui paraissait bien étrange. 
Nos concombres, plus petits et plus fins, 
sont souvent dégustés tels quels, ce qui 
souligne une fois de plus les différences 
culturelles entre nos deux pays. 
Une des différences les plus frappantes 
entre l'Iran et l'Algérie concerne la 
consommation des dattes. Bien que nous 
les considérions tous deux comme des 
fruits, nos habitudes d'achat sont bien dis-
tinctes. 
En Iran, malgré notre importante produc-
tion et notre grande variété de dattes, nous 
avons tendance à les acheter dans des 
magasins spécialisés. La découverte de la 
"Deglet Nour" algérienne m'a fait redé-
couvrir ce fruit, et j'avoue avoir un faible 
pour cette variété exceptionnelle. 
Tellement séduit par le goût unique de la 
"Deglet Nour", j'en avais rapporté une 
quantité généreuse en Iran, pensant faire 
plaisir à mes proches.  
Quelle ne fut pas ma surprise de voir le 
douanier m'interroger sur ces dattes, 
comme si j'étais un contrebandier ! J'ai 
profité de l'occasion pour lui expliquer 
que j'avais apporté avec moi non seule-
ment des saveurs algériennes, mais aussi 
une partie de son honorable histoire. Les 
livres que j'avais dans mes bagages, 
témoignages de la lutte pour l'indépendan-
ce, étaient destinés à être traduits en per-
san, afin de partager cet héritage avec le 
peuple iranien. 
Difficile de dire si ces livres sont plus 
doux que le miel de la "Deglet Nour". Les 
deux, à leur manière, nourrissent l'âme. 
J'ai trouvé la parfaite combinaison : 
savourer les dattes algériennes et en même 
temps feuilleter les livres ramenés de l'Al-
gérie, une combinaison gagnante pour les 
sens et l'esprit. 
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CESSEZ-LE-FEU À GAZA 

L’entité sioniste entame la libération  
des 90 prisonniers palestiniens 

L’entité sioniste a entamé dimanche soir la libération des 90 prisonniers palestiniens, dont des femmes et des enfants,   en échange des 
trois détenues libérées par le Mouvement de résistance palestinien Hamas, ont rapporté des médias.

D
es bus sont sortis de la prison d›Ofer, 
en Cisjordanie occupée, où les pri-
sonniers avaient été transférés avant 

leur libération, selon ces médias. 
L’opération a eu lieu quelques heures 
après l’entrée en vigueur du cessez-le-feu 
entre le Hamas et l’entité sioniste. 
Mercredi dernier, le Hamas et l’entité sio-
niste sont parvenus à cet accord sur un ces-
sez-le-feu, à l’issue d’une rencontre à 
Doha entre le Premier ministre qatari 
Mohammed ben Abdelrahmane Al-Thani 
et les négociateurs du Hamas et, séparé-
ment, avec les négociateurs sionistes, 
selon des sources proches des négocia-
tions. L’accord comprend trois étapes dont 
chacune dure 42 jours. 
Les équipes de secours ont réussi à retrou-
ver, ce lundi, 39 corps de Palestiniens tom-
bés en martyrs lors de l’agression génoci-
daire barbare de plus de 15 mois menée 
par les forces d’occupation sioniste contre 
la bande de Gaza et la Cisjordanie occu-
pée, rapporte l’agence palestinienne de 
presse, Wafa, citant des sources médicales 
palestiniennes. 
Les mêmes sources ont indiqué que l’hôpi-
tal européen à Khan Younes avait accueilli 
des ossements non identifiés de 39 martyrs 
retrouvés dans la ville de Rafah. 
L’Accord de cessez-le-feu entre le mouve-
ment de résistance palestinien, Hamas et 
l’entité sioniste est entré en vigueur hier 
dimanche. 
Depuis le 7 octobre 2023, les forces d’oc-

cupation sioniste ont lancé une offensive 
contre l’enclave palestinienne, faisant au 
moins 46 913 martyrs, dont 17 581 
enfants, et environ 120 48 femmes, en plus 
de plus de 110 750 blessés, tandis qu’envi-
ron 11 000 autres étaient toujours portés 

disparus sous les décombres et dans les 
rues. Le Programme alimentaire mondial 
(PAM) de l’ONU a déclaré, hier dimanche 
qu’il s’efforçait de fournir de la nourriture 
au plus grand nombre possible d’habitants 
de Gaza après la réouverture des points de 

passage à la faveur de la trêve. 
«Nous essayons d’atteindre un million de 
personnes dans les plus brefs délais», a 
déclaré Carl Skau, directeur exécutif 
adjoint du PAM, alors que les camions de 
l’agence onusienne basée à Rome com-
mençaient à pénétrer dans la bande de 
Ghaza.»Nous fournissons de la farine, des 
repas tout prêts et nous allons travailler sur 
tous les fronts pour réapprovisionner les 
boulangeries», ainsi que pour fournir aux 
enfants les plus mal nourris des supplé-
ments nutritionnels. 
«L’accord porte sur 600 camions par jour, 
et je crois comprendre que la première par-
tie de cette aide sera humanitaire. Tous les 
points de passage seront ouverts», a décla-
ré M. Skau. 
Les premiers camions du PAM sont entrés 
dimanche dans Gaza, a indiqué l’agence 
dans un communiqué. «Nous avons prévu 
150 camions par jour pour les vingt pro-
chains jours au moins, et nous pouvons 
faire davantage», a ajouté M. Skau. 
 
Il a précisé que «l’une de nos principales 
priorités» est de fournir du pain à «des 
dizaines de milliers de personnes par 
jour». Le PAM souhaite également «faire 
intervenir le secteur privé dès que pos-
sible», a-t-il assuré. 
Le Programme a indiqué avoir préposi-
tionné près de Gaza suffisamment de nour-
riture pour nourrir plus d’un million de 
personnes pendant trois mois. R. I.

SELON CNN   

Trump prévoirait un entretien avec Poutine  
dans les jours suivant son investiture

DONALD TRUMP  aurait demandé l’orga-
nisation d’un appel téléphonique à Vladi-
mir Poutine dans les jours suivant son 
entrée en fonction pour discuter d’une pos-
sible rencontre sur le conflit en Ukraine, 
rapporte CNN. Cette démarche contraste 
avec l’approche de l’administration Biden 
qui n’a pas maintenu de contact direct avec 
le dirigeant russe. Le président élu Donald 
Trump a chargé ses collaborateurs d’orga-
niser un appel avec le président russe Vla-
dimir Poutine «dans les jours suivant son 
investiture», a rapporté ce 20 janvier la 
chaîne américaine CNN, citant des sources 
informées. Selon la chaîne, l’objectif de cet 
appel serait de discuter d’une éventuelle 
rencontre entre les deux présidents afin de 

résoudre le conflit en Ukraine. CNN a éga-
lement noté que, selon une source proche 
du président élu américain, «un entretien 
direct avec Poutine est exactement ce qu’il 
faut pour trouver une solution» qui contri-
buerait à mettre fin au conflit. Ainsi, selon 
la chaîne, l’approche de Donald Trump 
pour résoudre cette question «s’éloigne net-
tement de celle du président Joe Biden», 
qui n’a pas contacté Vladimir Poutine une 
seule fois en trois ans, depuis l’éclatement 
du conflit en février 2022. Durant sa cam-
pagne, Donald Trump avait affirmé qu’il 
mettrait fin au conflit en Ukraine «en 24 
heures» s’il était réélu à la Maison Blanche. 
Cependant, en janvier, le quotidien britan-
nique Financial Times, citant des respon-

sables européens, a rapporté que le prési-
dent élu américain avait reconsidéré cette 
approche et prévoyait de mettre fin aux 
combats dans un délai de «six mois». Le 14 
janvier, Donald Trump a indiqué dans une 
interview accordée à la chaîne américaine 
Newsmax qu’il avait l’intention de rencon-
trer Vladimir Poutine «très rapidement», 
tout en précisant qu’il devait d’abord 
«entrer en fonction». Le président russe a 
affirmé mi-décembre, lors de sa tradition-
nelle conférence de presse de fin d’année, 
qu’il était prêt à rencontrer Donald Trump à 
tout moment. Son assistant Iouri Ouchakov 
a suggéré le 16 janvier que la première 
étape du dialogue entre les présidents pour-
rait être un appel téléphonique. «Habituel-

lement, le nouveau président [...] est le pre-
mier à passer un appel», a-t-il noté. Néan-
moins, Dmitri Peskov, le porte-parole du 
président russe, a indiqué le 17 janvier que 
malgré l’entrée en fonction de Donald 
Trump, il ne fallait pas espérer de change-
ments dans la position américaine sur le 
conflit en Ukraine ni «se livrer à des 
attentes excessives.» Donald Trump doit 
prendre ses fonctions ce 20 janvier. Il a pro-
mis de signer plus d’une centaine de décrets 
le premier jour de sa présidence et d’annu-
ler tous les décrets «stupides» de son pré-
décesseur Joe Biden. Le président élu a 
également promis de mettre fin au conflit 
en Ukraine et «d’empêcher une Troisième 
Guerre mondiale.» R. I. 

CHINE  

L’auteur d’une attaque meurtrière à la voiture bélier  
a été exécuté

LE CONDUCTEUR  d’un SUV, qui avait tué 
35 personnes et en avait blessé 43 autres en 
percutant une foule à Zhuhai en novembre 
dernier, a été exécuté, a annoncé hier, le tri-
bunal de Zhuhai. L’exécution a suivi la 
confirmation du verdict par la Cour populai-
re suprême. Lire aussi TikTok bloqué aux 
États-Unis Fan Weiqiu, le criminel reconnu 
coupable d’avoir causé la mort de 35 per-
sonnes après avoir foncé avec sa voiture 
dans une foule près d’un centre sportif en 
novembre 2024 dans la ville de Zhuhai, dans 

la province du Guangdong (Chine du Sud), a 
été exécuté ce 20 janvier, selon l’agence de 
presse chinoise Xinhua, citant le communi-
qué du tribunal. «L’exécution a été menée 
par le tribunal populaire intermédiaire de 
Zhuhai après que la peine de mort a été 
approuvée par la Cour populaire suprême. 
La procédure a été supervisée par les procu-
reurs du parquet local de Zhuhai» a précisé 
l’agence. Selon CNA (ex Channel NewsA-
sia), le tribunal a estimé que les motivations 
de l’homme «étaient extrêmement viles et 

que la nature de l’infraction était extrême-
ment grave». Il a également estimé que 
l’agresseur avait «choisi d’exprimer sa colè-
re» en raison «d’un mariage brisé, de frus-
trations personnelles et d’une insatisfaction 
quant au partage des biens après le divorce». 
La peine a été exécutée moins d’un mois 
après la condamnation, le procès ayant eu 
lieu le 27 décembre. Le 11 novembre, au 
volant d’un SUV, Fan Weiqiu avait foncé 
dans une foule rassemblée près d’un com-
plexe sportif à Zhuhai. 35 personnes avaient 

été tuées et 43 autres blessées. Dans la fou-
lée de son acte, Fan Weiqiu avait tenté de se 
suicider en se portant  des coups de couteau. 
Il avait été interpellé alors qu’il sombrait 
dans le coma. La peine de mort n’est pas 
exceptionnelle en Chine, bien que le nombre 
exact d’exécutions reste inconnu. Depuis 
2007, la RPC dispose d’une loi selon laquel-
le toutes les condamnations à mort doivent 
être prononcées ou approuvées par la Cour 
populaire suprême de Chine. 

 R. I. 
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RÉSEAUX DE L’ÉLECTRICITÉ ET DU GAZ À ORAN 

Plusieurs investissements 
pour la rénovation  
des infrastructures   

Plusieurs investissements dans le domaine du renouvellement des infrastructures et des réseaux 
d’électricité et de gaz, ont été enregistrés au cours de l’année 2024 dans la wilaya d’Oran. Cette 

opération a été effectuée dans le but d’améliorer la qualité des services d’approvisionnement en ces 
deux sources d’énergie. C’est ce qu’a annoncé, la cellule de communication de la Direction de la 

distribution de « Sonelgaz » de la wilaya.

L
a Direction de la distribution de Sonel-
gaz d’Oran a réalisé un projet pour le 
remplacement des canalisations de dis-

tribution de gaz dans les communes d’Oran 
et de Bir El Djir, a fait savoir la même sour-
ce. Et ajoutant que le projet consiste à rem-
placer le réseau de distribution de gaz sur 
une longueur de 11 km. 
La même cellule a expliqué que « Pas 
moins de 5 km de la conduite en cuivre et 
en acier ont déjà été remplacés par des 
tuyaux en polyéthylène », ajoutant égale-
ment que 610 raccordements seront, par 
ailleurs, réhabilités, sachant que ces tra-
vaux de rénovation et de réhabilitation sont 
réalisés sans interrompre l’approvisionne-
ment en gaz, grâce à l’utilisation de la tech-

nique de « by-pass ». S’agissant du réseau 
électrique, la même source a indiqué que de 
nombreux investissements ont été effec-
tués, en 2024, notamment le remplacement 
des équipements de 16 transformateurs 
électriques, la création de quatre nouveaux 
transformateurs pour renforcer la capacité 
du réseau à répondre à la demande crois-
sante, ainsi que le remplacement de 14 
kilomètres de réseau de distribution élec-
trique de moyenne tension et de 4 kilo-
mètres de réseau de distribution de basse 
tension, en plus de la construction de 6,5 
kilomètres de réseau de distribution de 
basse tension. La direction poursuit ses 
investissements pour l’année 2025, avec 
d’autres projets, comme le remplacement 

des équipements de 12 transformateurs 
électriques, le renouvellement de 6,5 kilo-
mètres de réseau de moyenne tension, le 
remplacement de 4,5 kilomètres de réseau 
de distribution de basse tension, et la 
construction de 8,5 kilomètres du nouveau 
réseau. Ces investissement visent à renfor-
cer et garantir la qualité et la continuité du 
service du réseau électrique, ainsi qu’à 
augmenter l’efficacité du réseau de distri-
bution, a-t-on souligné de même source, 
ajoutant que la direction réaffirme son 
engagement continu à développer ses infra-
structures pour offrir des services de l’éner-
gie électrique de haute qualité, contribuant 
ainsi à promouvoir le développement éco-
nomique et social. R. R

CONSTANTINE 

Nouvelle extension urbaine
UNE SURFACE  d’environ de 340 hectares 
est consacrée à une opération portant réali-
sation prochaine d’une nouvelle extension 
urbaine à la région de Sissaoui, dans la 
ville de Constantine, a été lancée récem-
ment. C’est ce qu’ont indiqué, hier, des ser-
vices de la wilaya. 
Cette nouvelle extension urbaine qui est 
dégagée pour le projet en question, est 
située dans la région de Sissaoui au sud de 
la ville de Constantine vers la commune 
d’El Khroub, devra abriter jusqu’à 75 000 
habitants en plus des différentes structures 
d’accompagnement nécessaires, selon la 

même source. 
Les procédures administratives au lance-
ment des travaux d’aménagement du site « 
tirent à leur fin », a affirmé la même sour-
ce, qui a précisé que le site contient 2 plans 
d’occupation de sol (POS), le premier en 
mesure d’accueillir environ 30 000 habi-
tants et le second pouvant abriter 45.000 
habitants. 
Selon le plan d’aménagement de ce site, il 
sera procédé en premier lieu à la réalisation 
de plus de 6.000 logements de différentes 
formules dont 800 unités publiques loca-
tives LPL en plus de quelques structures 

d’accompagnement dont des établisse-
ments scolaires, notamment. 
La création de cette nouvelle extension 
urbaine s’inscrit dans le cadre des efforts 
déployés localement visant à mettre en 
valeur le foncier urbain et la mise en place 
d’assiettes susceptibles d’accueillir des 
programmes de logement, a souligné la 
même source. 
Selon les services de la wilaya une exten-
sion urbaine est également prévue sur le 
site de Serkina dans les hauteurs de la ville 
de Constantine. 

R. R.

OCTROI D’AIDE 
FINANCIÈRE À 
L’HABITAT RURAL 
 À SAÏDA 
Plus de 85 décisions 
d’aide remises   
PLUS DE 85  décisions d’octroi d’aide 
financière à l’habitat rural ont été 
remises à leurs bénéficiaires dans la 
commune de Sidi Amar, dans la wilaya 
de Saïda. C’est ce qu’ont  fait savoir les 
services de la wilaya. 
La même source a précisé que le wali de 
Saïda, M. Amoumen Mermouri, a prési-
dé, la semaine dernière, lors de sa visite 
d’inspection des projets de développe-
ment dans la daïra de Sidi-Boubekeur, « 
la cérémonie de remise de 88 décisions 
d’aide financière à l’habitat rural dans 
les localités relevant de la commune de 
Sidi Amar ». 
Le premier responsable de l’Exécutif 
local a souligné que les autorités locales 
« poursuivent la réalisation de projets 
de logement sous leurs différentes for-
mules dans les zones d’habitation de la 
wilaya, tout en accordant des aides 
financières dédiées au logement rural », 
a fait savoir la même source. 
Il est à noter que la direction du Loge-
ment recense un programme de 40.023 
logements ruraux dans la wilaya de 
Saïda, dont 30 394 ont été réalisés. 
En outre, 1 386 unités sont en cours de 
réalisation et 8.243 logements sont en 
phase de lancement. 
Au cours de sa visite, le wali a égale-
ment procédé à la pose de la première 
pierre pour la réalisation d’un collège 
d’enseignement moyen (CEM) dans la 
commune de Sidi Boubekeur, ainsi qu’à 
la mise en service du réseau de distribu-
tion d’électricité au profit de plus de 70 
familles résidant dans la localité d’El-
Hemadcha (commune de Sidi Amar), 
selon la même source. Le même respon-
sable a également inauguré le nouveau 
jardin public situé dans la commune de 
Sidi Amar. 

R. R. 
              
RÉHABILITATION DU 
SYSTÈME 
APPROVISIONNEMENT 
EN EAU POTABLE À  
GUELMA 
Onze quartiers concernés 
par le projet 
LES TRAVAUX  de réhabilitation du 
système d’approvisionnement en eau 
potable de 11 quartiers du chef-lieu de 
wilaya de Guelma ont été lancés hier. 
C’est ce qu’a déclaré, Ammar Imerzou-
kene, directeur central des réseaux AEP 
à l’Algérienne des eaux (ADE) 
Ce projet s’inscrit dans le cadre du pro-
gramme national de réhabilitation du 
système d’approvisionnement en eau 
potable (AEP) de 12 wilayas du pays, a 
indiqué  le même responsable qui a pré-
sidé le lancement de ce projet en com-
pagnie du wali de Guelma, Mme Houria 
Aggoune. Soulignant également, ce 
projet pour lequel a été mobilisée une 
enveloppe financière de 745 millions 
DA porte sur la rénovation totale des 
canalisations du réseau d’AEP d’une 
longueur de plus de 46 km. Prévu dans 
un délai n’excédant pas 18 mois, ce pro-
jet inclut la réalisation de plus de 3 500 
branchements individuels avec installa-
tion de compteurs et la réhabilitation 
d’un château d’eau d’une capacité de 3 
000 m3, selon la même source. Dans 
une déclaration à la presse, la cheffe de 
l’exécutif local a indiqué que la rénova-
tion du réseau d’AEP vétuste de ces 
quartiers permettra la récupération de 
plus de 5 400 m3/jour d’eau perdus, 
d’éliminer les fuites d’eau et d’amélio-
rer l’opération de distribution par l’aug-
mentation de l’horaire et périodes de 
distribution. R. R
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LES ASSISES NATIONALES DU CINÉMA 

La relance du septième art au 
cœur de cinq grands ateliers  

Marquant une étape décisive dans les réformes engagées pour redynamiser le secteur cinématographique 
algérien, les travaux des Assises nationales du Cinéma, placées sous le haut patronage du Président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, se sont poursuivis lundi. Ces rencontres visent à faire du cinéma 
un levier de développement culturel et économique, dans un contexte où la modernisation de l’industrie 

culturelle devient une priorité nationale.

A
insi, au deuxième jour des travaux des 
ateliers mis en place dans le cadre de 
ces assises qui se tiennent au Centre 

International des Conférences « Abdelatif 
Rahal », les débats et discussions autour des 
thèmes choisis ont été très fructifiant, avec 
une participation exceptionnelle, rassem-
blant des réalisateurs, producteurs, artistes et 
techniciens. Des rencontres qui en somme 
reflètent l’engagement des autorités à revita-
liser le secteur. M. Bellalou a personnelle-
ment visité les cinq ateliers thématiques, où 
il a activement pris part aux discussions, 
partageant des idées et des visions pour 
l’avenir du cinéma algérien. 
Les ateliers ont abordé des sujets cruciaux 
pour le développement de l’industrie, 
notamment l’économie et le financement du 
cinéma, la gouvernance et le cadre régle-
mentaire, les relations professionnelles, le 
public et la distribution, ainsi que la numéri-
sation et la préservation du patrimoine ciné-
matographique. Ces discussions, animées 
par des experts, critiques et artistes, visent à 
élaborer une feuille de route claire et concrè-
te pour bâtir une industrie moderne et com-
pétitive. 
Ainsi, l’’atelier intitulé « Déontologie, rela-
tions professionnelles et formation dans le 
secteur du cinéma » a permis d’aborder des 
problématiques essentielles. Sous la prési-
dence de M. Fouad Tirefi, accompagné de la 
Dr Leïla Ben Aïcha, les participants ont pro-
posé des solutions concrètes pour établir un 
cadre professionnel clair et équitable. L’ac-
cent a été mis sur la nécessité de garantir des 
relations professionnelles saines et de pro-
mouvoir une meilleure connaissance juri-
dique parmi les acteurs du secteur. 
L’autre axe majeur des discussions s’est arti-
culé autour de l’atelier sur « La numérisa-
tion, la technologie et la préservation du 
patrimoine cinématographique ». Dirigé par 

M. Salim Aqar, avec l’assistance de M. 
Hakim Abdel-Fatah, cet atelier a souligné 
l’urgence d’accélérer la numérisation des 
archives cinématographiques nationales. 
Une attention particulière a été portée sur la 
modernisation des outils technologiques 
pour garantir une conservation optimale des 
œuvres, tout en facilitant leur accès au grand 
public et aux professionnels. 
Cet événement, soutenu par les plus hautes 
autorités du pays, se veut une plateforme de 
réflexion et d’action pour positionner le 
cinéma comme un pilier stratégique de la 
culture et de l’économie nationale. En adop-
tant une approche participative et collabora-

tive, ces sessions traduisent une volonté clai-
re de hisser le cinéma algérien à un niveau 
international. Elles témoignent également de 
l’importance accordée à la culture comme 
levier de développement économique et 
social. 
Les travaux, dont la clôture est prévue dans 
la soirée de lundi, ambitionnent ainsi de for-
muler des recommandations tangibles et 
applicables qui renforceront les acquis des 
professionnels du cinéma tout en répondant 
aux attentes des publics et, surtout d’offrir 
de nouvelles perspectives aux profession-
nels du secteur. 

A. B.

QUALIFIÉS 
D’HISTORIQUES 
Des cinéastes saluent 
les engagements du 
président de la 
République pour le 
septième Art  
DES CINÉASTES  ont salué, lors 
des assises nationales sur le cinéma 
qui se tiennent depuis dimanche au 
Centre international de conférences 
(CIC) «Abdelatif-Rahal» à Alger, 
du grand intérêt accordé par le pré-
sident de la République, M. Abdel-
madjid Tebboune, au secteur du 
cinéma en Algérie. 
Qualifiant ces assises nationales 
d›»initiative très appréciable», le 
cinéaste Ahmed Rachedi a salué la 
bonne organisation et une présence 
de haut niveau, particulièrement, 
celle du président de la République 
et de hauts responsables de l’Etat», 
ce qui reflète «une forte volonté 
politique de booster ce secteur». 
Evoquant plusieurs problèmes aux-
quels est confronté le cinéma algé-
rien, notamment en termes de pro-
duction et de distribution, ainsi que 
les salles de cinéma, M. Rachedi a 
rappelé que le cinéma algérien 
«s’est imposé, dans les années 
1970 et 1980, au niveau internatio-
nal avec des œuvres en lien avec 
l’Algérie et ses spécificités cultu-
relles, d’autant plus qu’il s’agissait 
à l’époque d’œuvres nouvelles 
pour le cinéma mondial». 
Pour le cinéaste, les changements 
technologiques en cours «permet-
tront, à leur tour, de booster ce 
domaine», à travers la création de 
nouvelles plateformes dédiées aux 
films, telles que les chaînes de télé, 
le streaming, ainsi que les techno-
logies de projection de films dans 
les grandes salles de cinéma. 
Pour le réalisateur Mounes Kham-
mar, ces assises ont été ponctuées 
par le discours historique du prési-
dent de la République, qui a expri-
mé «sa forte volonté de relancer le 
secteur du cinéma dans une 
démarche qualifiée de révolution-
naire», ainsi que «son engagement 
et celui de l’Etat à promouvoir ce 
secteur», raison pour la quelle, a-t-
il dit, «nous sommes optimistes 
quant à l’avenir du cinéma algé-
rien». 
De son côté, le réalisateur et pro-
ducteur Belkacem Belhadj s’est 
félicité de l’intérêt qu’accorde le 
président de la République au sec-
teur du cinéma, et qui a exprimé sa 
«ferme volonté de développer l’in-
dustrie cinématographique» et 
appelé les acteurs du domaine à 
«s’organiser», tout en évoquant 
nombre de questions liées au sec-
teur. 
Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, avait affir-
mé, lors de l’ouverture des assises 
nationales prévues deux jours 
durant, l’intérêt accordé par l’Etat 
à la culture et à l’activité audiovi-
suelle afin de répondre aux attentes 
des créateurs et intellectuels dans 
le domaine de l’industrie cinémato-
graphique. Ces assises nationales 
sur le cinéma s’inscrivent dans le 
cadre d’une vision nouvelle, globa-
le et participative qui s’alignent sur 
les aspirations nationales et répon-
dent aux défis du secteur cinémato-
graphique contemporain, et ce, en 
présence des différents acteurs du 
monde du cinéma, en vue d’élabo-
rer une feuille de route opération-
nelle à même de franchir des pas 
tangibles vers la mise en place 
d’une industrie cinématographique 
moderne et concurrentielle. 

R. C.

MILITANTE ANTICOLONIALISTE 

Le président  de l’ONSC reçoit 
l’écrivaine française Isabelle Vahé 

LE PRÉSIDENT  de l’Observatoire national de la société civile 
(ONSC), Noureddine Benbraham, a reçu, dimanche à Alger, l’écri-
vaine française anti-colonialiste, Isabelle Vahé. 
A cet égard, M. Benbraham a estimé que Mme Vahé a été reçue au 
regard de «ses positions braves et honorables, elle qui a eu le coura-
ge de s’opposer à la pensée coloniale et de l’exprimer haut et fort 
dans de nombreuses tribunes, contribuant ainsi à ancrer l’idée que les 
questions liées au colonialisme sont imprescriptibles». 
Et d’ajouter, «cette courageuse écrivaine est connue pour son huma-
nité, elle qui a mis à nu les abus et les pratiques exercés par son père 
impliqué dans des actes de tortures contre les citoyens et les révolu-
tionnaires dans les prisons françaises en Algérie, celui qui faisait fait 
partie des colons et de l’armée coloniale». 
Dans ce contexte, M. Benbraham a mis en avant «l’importance du 
rôle de cette femme de lettres, ainsi que d’autres représentants de la 
société civile en vue d’inculquer à la nouvelle génération en France, 
en Europe et à travers le monde, une culture qui affirme que les ques-
tions coloniales sont imprescriptibles, car il est question de mémoire 
et d’histoire». 
De son côté, Mme Vahé s’est réjouie de sa présence en Algérie, terre 
des martyrs, affirmant que la médaille qui lui a été décernée est une 
source de fierté pour elle, qui n’a eu de cesse de rejeter et de condam-
ner les positions de son père. R. C. 
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COMPÉTITIONS INTERCLUBS DE LA CAF  

L’USMA termine sur un sans faute,  
le CSC et le MC Alger en quarts 

L’USM Alger et le CS Constantine ont brillamment validé leur billet pour les quarts de finale de la Coupe de la Confédération africaine, au 
même titre que le MC Alger qui passe au prochain tour de la Ligue des champions, une compétition qui a vu l’élimination du CR 
Belouizdad, à l’issue de la 6e et dernière journée de la phase de poules, disputée vendredi, samedi et dimanche. En Ligue des 

champions, le MC Alger a finalement validé son billet pour les quarts de finale grâce au résultat de parité (0-0) réalisé lors de son 
déplacement à Dar Es-Salaam face aux Young Africans de Tanzanie (0-0), dans le cadre de la sixième et dernière journée de la phase de 

poules (Groupe A).

C
e résultat a permis aux protégés de 
l’entraîneur tunisien, Khaled Benya-
hia, de terminer deuxième de ce grou-

pe, avec neuf points, à une longueur 
d’avance sur son adversaire du jour (3e/8 
pts). Avec un peu plus d’audace, les Mou-
loudéens auraient pu revenir avec les trois 
points de la victoire et occuper la tête du 
classement du groupe A, puisque dans 
l’autre match, le représentant soudains Al 
Hilal a concédé une lourde défaite chez le 
TP Mazembé (4-0).L’autre représentant 
algérien dans cette compétition, le CR 
Belouizdad, a quitté la compétition malgré 
son large succès face à la formation  
ivoirienne du Stade d’Abidjan sur le score 
de 6 à 0, en match comptant pour la sixiè-
me et dernière journée du groupe C, dispu-
té samedi au stade du 5-juillet à 
Alger.Troisième du groupe C, le Chabab 
voit donc son périple africain s’arrêter à ce 
stade de la compétition avec un total de 9 
points, soit à un point des Egyptiens d’Al 
Ahly (10 pts) qui ont été battus à domicile 
par les Sud-africains d’Orlando Pirates (2-
1), solides leaders de ce groupe avec 14 
points. 
 
PARCOURS SANS FAUTE POUR  
L’USMA, LE CS CONSTANTINE  
QUALIFIÉ EN DEUXIÈME POSITION 
L’USM Alger a réalisé un parcours sans 
faute en Coupe de la Confédération afri-
caine, après avoir terminé leader du grou-
pe C, en s’imposant face aux Sénégalais de 
l’ASC Jaraaf 2-0, dimanche soir au stade 
olympique du 5-juillet, Le vainqueur de 
l’édition 2023 confirme donc ses inten-
tions d’aller le  
plus loin possible, en témoigne la premiè-
re place (14 pts) du groupe C, devant 
l’ASEC Mimosas et les Sénégalais de 
Jaraaf qui occupent la deuxième place 
avec 8 points chacun, mais avec une 
meilleure différence de buts en faveur des 
Ivoiriens. Les Botswanais d’Orapa United 
ferment la marche avec  
2 points.L’USMA sera opposée en quarts 
de finale à l’un des trois clubs, qui ont ter-
miné deuxième de leurs groupes respectifs 

: Stellenbosch (Afrique du Sud), Al-Masry 
(Egypte), ou l’autre représentant algérien, 
le CS Constantine.Le CS Constantine, qui 
occupait la première place avant le dérou-
lement de  cette ultime journée du groupe 
A, a finalement perdu son duel face au 
club tanzanien de Sima SC (2-0), en match 
disputé au stade Benjamin Mkapa à Dar 
Es-Salaam. Les deux buts ont été marqués 
par Kibu (61e) et Ateba (79e).Le CSC, 
qualifié avant cette dernière journée, ter-
mine donc deuxième de son groupe avec 
12 points, à une longueur du leader Simba 
SC. Les Tunisiens du CS Sfaxien, lanterne 
rouge, ont sauvé l’honneur, grâce à leur 
large victoire à domicile face aux Angolais 
de Bravos do Maquis (4-0).Les deux 
manches des quarts se joueront respective-
ment les 30 mars (aller)  
et 6 avril (retour). L’USMA jouera le 

match aller en déplacement, alors que le 
CSC recevra lors de la première manche. 
Le tirage au sort des quarts de finale 
devrait avoir lieu en mars prochain.  
 
CAF CL : MAALOUL SOUHAITE À TOUT 
PRIX ÉVITER L’AUTRE REPRÉSEN-
TANT ALGÉRIEN ! 
A l’issue de la rencontre qui opposait 
l’USM Alger au club sénégalais l’ASC 
Jaraaf lors de la sixième journée la Coupe 
de la Confédération Africaine, Nabil Maa-
loul a dévoilé quel est le club qu’il souhai-
terait éviter lors du prochain tour de la 
compétition. Qualifiés en quart de finale 
de la Coupe des Confédérations Africaine 
dès la troisième journée, l’USMA affron-
tait hier Jaraaf avec pour objectif : la pre-
mière place du groupe C. Objectif atteint 
après la victoire des Rouge et Noir (2-

0).En conférence de presse d’après-match, 
l’entraineur usmiste,  a révélé les clubs 
qu’il souhaiterait affronter en quart de 
finale : «Je préfère affronter un club égyp-
tien ou sud-africain lors du prochain tour 
en mars.» Pour cause, Nabil Maaloul ne 
souhaite pas affronter l’autre représentant 
algérien,  le CS Constantine comme il le 
confie  : «Je souhaite éviter l’autre repré-
sentant algérien lors des prochains tour de 
la compétition». Le but : permettre à l’Al-
gérie d’avoir le plus de représentants pos-
sible jusqu’au bout de la compétition.Pour 
rappel, après avoir terminé premier de son 
groupe, l’USM Alger affrontera obligatoi-
rement un club ayant terminé deuxième 
lors de la phase de poule. L’adversaire du 
club algérois lors des quart de finale se 
cache donc entre Al Masry, Stellenbosch 
ou le...CS Constantine.

LIGUE DES CHAMPIONS CAF : LES 8 QUALIFIÉS POUR LES QUARTS DE FINALE 

Al Ahly, le géant intouchable ?
LE MASTODONTE  égyptien Al Ahly, détenteur du record 
de sacres (11) et double champion en titre, a une nouvelle 
fois assumé son statut en Ligue des champions de la CAF. 
Les Cairotes ont brillé grâce à leur attaque dévastatrice, 
meilleure du tournoi avec 14 buts marqués.Mais ils possè-
dent en revanche la défense la plus perméable des quali-
fiés, avec sept buts encaissés, comme Al Hilal. Les deux 
défaites contre le CR Bélouizdad et les Orlando Pirates, 
qui ont privé Al Ahly de la première place du groupe, ont 
fait naître toutefois quelques doutes à quelques mois de la 
Coupe du monde des clubs. 
 
ESPÉRANCE DE TUNIS, L’EXPÉRIMENTÉ 
L’Espérance Tunis, quadruple vainqueur (1994, 2011, 
2018, 2019) et finaliste en titre, s’est distinguée par sa soli-
dité défensive, n’encaissant que trois petits pions lors de la 
phase de groupes. Avec 13 points au compteur, les Tuni-
siens figurent parmi les sérieux prétendants au titre.D’une 
impressionnante régularité, les Sang et Or restent sur neuf 

qualifications consécutives en quarts de finale et peuvent 
compter sur un Youcef Belaïli en feu (7 buts et 7 passes 
décisives en 8 matchs de LdC). 
 
ORLANDO PIRATES ET MAMELODI SUNDOWNS, 
L’AFRIQUE DU SUD AURA DEUX REPRÉSENTANTS 
Le football sud-africain est bien représenté avec deux 
clubs ambitieux. Les Orlando Pirates, champions en 1995, 
ont dominé leur groupe avec 14 points, le meilleur total de 
cette phase, au nez et à la barbe d’Al Ahly. Ils combinent 
solidité et efficacité, ce qui pourrait en faire un sérieux 
outsider. 
 
LES RÉVÉLATIONS :  
AS FAR RABAT ET PYRAMIDS FC 
Pour leur première participation aux quarts de finale dans 
la LdC nouvelle formule, l’AS FAR Rabat et Pyramids FC 
incarnent la touche de fraîcheur de cette édition. Les 
Marocains d’Hubert Velud, vainqueurs de la Coupe de la 

CAF en 2005, doivent remonter à 1985 pour se remémorer 
leur premier succès dans l’ancienne LdC. Les Égyptiens, 
jamais sacrés, finalistes de la Coupe de la CAF en 2020, 
ont prouvé leur valeur et pourraient jouer les trouble-fêtes. 
Ils ont fini meilleure attaque des groupes, avec leurs com-
patriotes d’Al Ahly, grâce à 14 buts inscrits. 
 
MC ALGER ET AL HILAL, ENTRE HISTOIRE  
ET PERSÉVÉRANCE 
Le MC Alger, champion en 1976, représente la plus 
ancienne équipe titrée encore en lice et s’est qualifié mal-
gré son changement d’entraîneur (Khaled Ben Yahia a 
remplacé Patrice Beaumelle). Avec un héritage à honorer 
et une première participation aux quarts depuis 2021, les 
Algériens chercheront à renouer avec leur gloire passée. 
D’autant plus que le Mouloudia peut compter sur une 
défense de fer : avec deux buts encaissés (tous face à son 
leader Al Hilal Omdurman), c’est la meilleure de la com-
pétition.
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LIGUE 1 MOBILIS (MISE À JOUR/ 9E J) 

Le Chabab vise le podium, les Canaris 
pour conforter leur leadership 

Le CR Belouizdad et la JS Kabylie, s’affronteront mardi au stade olympique du 5-juillet d’Alger (17h45), dans un duel au sommet, où 
chacune des deux équipes visera un objectif particulier, en match comptant pour la mise à jour de la 9e journée du championnat de la 

Ligue 1 Mobilis de football.

L
eader provisoire avec 24 points, à deux 
unités de son dauphin le Paradou AC, 
la JSK qui reste sur une élimination 

sans gloire aux 1/16es de finale de la 
Coupe d’Algérie, à domicile face à l’USM 
El-Harrach (0-1), abordera ce rendez-vous 
avec l’intention de décrocher au moins le 
point du match nul, pour conforter sa place 
en tête du tableau.L’actualité des «Cana-
ris» a été mouvementée ces derniers jours, 
avec notamment la démission de l’entraî-
neur Abdelhak Benchikha, suivie par cette  
élimination en «Dame Coupe».Les 
coéquipiers du petit lutin, Lahlou Akhrib, 
seront ainsi appelés à  
réagir face à une équipe du Chabab (9e, 19 
pts), qui aspire à rejoindre le PAC à la 
position du dauphin.A l’instar de la JSK, 
le CRB a été éliminée, mais de la Ligue 
des champions d’Afrique, terminant troi-
sième du groupe C avec 9 unités. Le der-
nier carton infligé aux Ivoiriens du Stade 
d’Abidjan (6-0), samedi à Alger, en clôtu-
re de la phase de poules, s’est réalisé 
devant des gradins  
pratiquement vides, en raison du mécon-
tentement des supporters Belouizdadis  
par rapport à cette élimination de la 
C1.C’est le dernier match en retard de la 
JSK, alors que le vice-champion d’Algérie 
compte trois autres rencontres à jouer 
contre le Paradou AC (25 janvier), le CS 
Constantine (29 janvier)  et le MC Oran (2 
février).Pour rappel, la reprise du cham-
pionnat de Ligue 1 Mobilis (phase retour), 
aura lieu les 9 et 10 février prochain avec 
le déroulement de la 16e journée. 
 
BOUALIA, LE GRAND ABSENT 
CONTRE LE CRB 
L’attaquant Koceila Boualia sera absent du 
prochain match face au CRB. Victime 
d’une blessure contractée il y a quelques 
jours, le deuxième capitaine de la JSK a 
été contraint de déclarer forfait pour cette 
rencontre importante pour le compte de la 
mise à jour du calendrier. Hier, il avait fait 
l’impasse sur l’avant-dernière séance 
d’entraînement et ne sera pas du voyage 
avec ses coéquipiers pour la capitale. Les 
détails de sa blessure n’ont pas encore été 
communiqués par le club, mais il est cer-
tain que son absence sera un coup dur pour 
les Canaris. Boualia, qui est un élément 
clé et cadre de l’équipe cette saison, va 
manquer à ses coéquipiers. Son absence 
privera l’attaque de la JSK d’un élément 
essentiel, capable de faire la différence à 

tout moment. Le staff technique devrait 
donc trouver une solution pour pallier 
l’absence de son buteur. Cette blessure 
vient s’ajouter aux nombreux problèmes 
que rencontre actuellement la JSK. Les 
quatre joueurs étrangers à savoir Youssouf 
Koné, Sadio Kanouté, Babacar Sarr et 
Walter Bwalya ne sont pas concernés par 
cette dernière rencontre de la phase aller à 
la suite de leur conflit avec la direction à 
cause de problèmes de paiement, 
 
LE NOUVEAU COACH -ALLEMAND- DE 
LA JSK DÉBARQUE EN ALGÉRIE ! 
Les dirigeant du club de la JS Kabylie 
(JSK) semble sur le point de finaliser un 
accord avec l’entraîneur allemand Josef 
Zinnbauer, potentiel successeur d’Abdel-
hak Benchikha.Josef Zinnbauer a une car-
rière riche et variée, tant en tant que joueur 
qu’entraîneur. Après avoir joué pendant 
dix-sept ans dans plus de dix clubs en 
Allemagne, il a dû mettre un terme à sa 
carrière de joueur en raison d’une blessure 
au cartilage. Sa carrière d’entraîneur a 

débuté en 2005 au VfB Oldenburg, avant 
de passer par plusieurs clubs, dont le 
Karlsruher SC et le Hamburger SV. À 
Hamburger, il a connu un début promet-
teur, mais a été limogé après des résultats 
mitigés. Zinnbauer a ensuite pris la direc-
tion du FC Saint-Gall en Suisse, avant de 
rejoindre le club sud-africain Orlando 
Pirates FC en décembre 2019. Sous sa 
direction, l’équipe a réalisé une belle 
remontée en championnat et a remporté la 
coupe MTN 8, marquant ainsi le premier 
titre de sa carrière d’entraîneur. En juin 
2023, il a été nommé entraîneur du Raja 
Club Athletic au Maroc, où il a fait sensa-
tion en menant l’équipe à un championnat 
invaincu et à un doublé national. Cepen-
dant, le 23 juillet 2024, il a annoncé son 
départ pour rejoindre Al Wehda en Arabie 
Saoudite. 
 
USMA-MCA VENDREDI À 18H00  
Le coup d’envoi du «big derby» algérois 
entre l’USM Alger et le MC Alger, prévu 
vendredi au stade olympique du 5-juillet 

d’Alger, pour le compte de la mise à jour 
de la 7e journée de la Ligue 1 Mobilis de 
football, sera donné à 18h00, a annoncé la 
Ligue de football professionnel (LFP), 
dimanche dans un communiqué.L’USMA 
occupe la 5e place au tableau avec 20 
points, à égalité avec le CS Constantine, 
l’ASO Chlef, et l’USM Khenchela, tandis 
que le «Doyen» pointe à la 3e place avec 
21 unités, en compagnie de l’ES 
Sétif.L’USMA compte trois autres matchs 
en retard à disputer. De son côté, le Mou-
loudia aura à jouer deux matchs pour se 
mettre à jour avec le calendrier de la com-
pétition.Deux matchs de mise à jour de la 
12e journée, se disputeront le lendemain 
du derby, soit le samedi 25 janvier : CS 
Constantine - MC El-Bayadh (16h00) et 
Paradou AC - CR Belouizdad (17h00).  
 
 
Mise à jour (9e journée) :  
Mardi, 21 janvier 2025 :  
Stade du 5-juillet d’Alger : CR Belouizdad 
- JS Kabylie   (17h45) 

MONDIAL U17 FÉMININ/ ÉLIMINATOIRES DE LA COUPE DU MONDE FÉMININE 2025    

La Côte d’Ivoire élimine le Sénégal  
dans  la polémique, Algérie et RDC qualifiées… 

LES DERNIERS  matchs retour du premier 
tour des éliminatoires de la Coupe du monde 
féminine 2025 des moins de 17 ans avaient 
lieu ce dimanche. Le point sur les résultats 
ainsi que les pays qualifiés. 
L’Algérie et la Tunisie se sont neutralisées 0-
0 lors du match retour des éliminatoires de la 
Coupe du monde U17 féminine 2025, disputé 
au stade Mustapha Tchaker de Blida. Ce 
résultat, combiné à la victoire 1-0 des Algé-
riennes à l’aller à Sousse, permet à l’équipe 
d’Algérie de se qualifier pour le deuxième 

tour et de poursuivre leur parcours vers le 
Mondial 2025, qui se tiendra au Maroc du 17 
octobre au 8 novembre. L’Algérie affrontera 
le Botswana au prochain tour, avec un match 
aller prévu entre le 7 et le 9 mars, et le retour 
entre le 14 et le 16 mars 2025Énorme polé-
mique entre la Côte d’Ivoire et le Sénégal.La 
Côte d’Ivoire s’est elle aussi qualifiée, grâce 
à la règle du but à l’extérieur, après un match 
retour intense contre le Sénégal, se terminant 
sur un score de 2-2. Un doublé de Marie Sarr 
(6e, 33e) a pourtant mis les Lionnes en tête à 

deux reprises, mais Nguessand (14e) et Fran-
cine Digbeu (8ee) ont égalisé pour les Ivoi-
riennes, qui reviennent de loin. 
En effet, le match s’est terminé dans la 
controverse, le Sénégal ayant marqué un but 
à la 97e minute qui aurait pu acter sa qualifi-
cation, mais qui n’a pas été validé malgré le 
fait que le ballon semble avoir franchi la 
ligne.  
La Côte d’Ivoire affrontera le Burundi au pro-
chain tour en mars, poursuivant ainsi son par-
cours vers la phase finale.La RDC qualifiée 

face au Niger.De son côté, la République 
Démocratique du Congo (RDC) s’est quali-
fiée sans trembler en battant le Niger 2-0 lors 
du match retour à Niamey. Grâce Aïcha et 
Esther Heshima ont marqué respectivement 
aux 15e et 30e minutes. 
Ce résultat, combiné à la victoire 2-0 à l’aller, 
permet aux Congolaises de passer au tour sui-
vant avec un score cumulé de 4-0. La RDC 
affrontera le Bénin au prochain tour, avec le 
match aller prévu entre le 7 et le 9 mars, et le 
retour une semaine plus tard.
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S'il existe aujourd'hui des outils 

ayant fait leurs preuves contre les  
cybermenaces d'hier, les attaques 

de demain exigent que l'on envisage 
d'ores et déjà de nouvelles manières 

de s'en protéger. Et sur ce point, 
l'intelligence artificielle peut faire 

toute la différence. 
 

L
es cyberattaques ne cessent de se 
multiplier, gagnant en complexité 
et en sophistication. Parmi elles, les 

faux sites web. Vous savez, ceux qui 
imitent les marques de confiance et 
posent un réel danger pour les inter‐
nautes. Les chiffres sont d'ailleurs édi‐
fiants : en seulement trois ans, entre 
2020 et 2023, les attaques liées aux 
plateformes de phishing ont bondi de 
près de 880 %, atteignant 1,6 million 
de sites malveillants au premier tri‐
mestre 2023. Face à cette escalade, il 
est donc plus qu’urgent d'adopter des 
solutions capables de suivre le rythme 
des cybercriminels, et de contrer effica‐
cement ces nouvelles stratégies de 
piratage. 
Vous n'y aviez peut‐être pas pensé, 
mais l’intelligence artificielle joue un 
rôle clé dans cette lutte. En analysant 
des schémas inhabituels et en bloquant 
les menaces en temps réel, l’IA s’impo‐
se comme un élément incontournable 
pour renforcer la cybersécurité. 
 
L’IA en cybersécurité : anticiper 
plutôt que réagir 
Contrairement aux systèmes tradition‐
nels qui reposent uniquement sur des 
bases de données de menaces connues, 
l'intelligence artificielle permet de pas‐
ser d'une approche réactive à une pos‐
ture proactive. Dans les grandes lignes, 
elle anticipe les attaques en détectant 
des anomalies dans le comportement 
des internautes et des pages web avant 
même qu’une menace ne soit déployée. 
Une capacité qui repose sur l'appren‐
tissage automatique, doublée d’un 
modèle probabiliste, et qui permet à 
l'IA de s'adapter constamment aux 
nouvelles tactiques des cybercriminels. 
Et pour cause : les hackers innovent 
sans cesse pour échapper aux systèmes 
de sécurité classiques. En réponse, l'IA 
est capable d’apprendre de chaque 
nouvelle attaque, de s'améliorer et de 
détecter des attaques inédites, appe‐
lées « zero‐day », avant même qu’elles 
n’apparaissent dans les bases de don‐
nées des menaces connues. 
 
Des analyses avancées pour une 
sécurité renforcée 
Pour garantir une protection à 360 
degrés, l’intelligence artificielle repose 
sur plusieurs couches d’analyse. 
Chaque étape vise à identifier des 
aspects spécifiques d’une menace, per‐
mettant ainsi de contrer différents 
types d’attaques avec précision. 
 
Analyse des métadonnées :  
débusquer les sites suspects 
L'une des premières étapes consiste à 
examiner les métadonnées d'un site. 
L'intelligence artificielle analyse des 
éléments tels que l’âge du domaine, la 
validité des certificats SSL et la structu‐
re de l'URL. Une légère modification 
dans un lien – un caractère en trop ou 
un homographe – peut signaler une 
tentative de phishing. En détectant ces 
irrégularités, l’IA bloque les sites sus‐
pects avant que les internautes ne 
soient exposés. 
 

Détection visuelle : repérer les 
copies de sites légitimes 
Les cyberattaquants cherchent souvent 
à duper les utilisateurs et les utilisa‐
trices en imitant l’apparence visuelle 
de sites légitimes. Grâce à la vision par 
ordinateur, l’IA compare les éléments 
visuels (logos, favicons, mise en page) 
des sites suspects à ceux des marques 
officielles. Même les imitations les plus 
subtiles peuvent être détectées, renfor‐
çant la protection contre les faux sites. 
 
Analyse de contenu : détecter les 
schémas textuels suspects 
L'IA analyse aussi le contenu textuel 
des sites web et des emails. Elle repère 
des expressions typiques des escroque‐
ries en ligne, comme « votre compte est 
suspendu » ou « veuillez vérifier votre 
identité ». En analysant ces schémas 
textuels, l'intelligence artificielle est 
capable d'alerter les internautes avant 
qu’ils ne cliquent sur des liens mal‐
veillants. 
 
Analyse comportementale :  
identifier les irrégularités 
En plus d'analyser le contenu et l'appa‐
rence des sites, l'intelligence artificielle 
surveille les comportements en ligne. 
Des tentatives de connexion répétées 
depuis des adresses IP différentes ou 
un trafic réseau anormal peuvent trahir 
une attaque imminente, comme une 
attaque « man‐in‐the‐middle ». L’IA 
détecte ces anomalies et les bloque 
avant que les cybercriminels ne puis‐
sent exploiter les failles. 
 
Protection Anti‐menaces Pro : la 
sécurité en ligne anticipée par 
NordVPN 
Alors comment profiter des capacités 
de l'intelligence artificielle pour lutter 
contre les cybermenaces, et plus spéci‐
fiquement contre les tentatives de phi‐
shing les plus élaborées ? Le mieux 
reste encore de se tourner vers des 
solutions de sécurité clé en main. Et ça 
tombe bien, NordVPN intègre la puis‐
sance de l'IA dans sa Protection Anti‐
menaces Pro. 
Contrairement aux outils anti‐phishing 
et anti‐téléchargements frauduleux 
basiques que l'on trouve chez la majo‐
rité des fournisseurs de VPN grand 
public, la Protection Anti‐menaces Pro 

de NordVPN va plus loin en analysant 
activement les URL, les certificats SSL 
et les comportements des sites pour 
repérer les irrégularités avant que l'in‐
ternaute ne soit exposé. 
Dans le détail, il suffit d'un changement 
mineur dans l'URL ou un certificat sus‐
pect pour que soit déclenché un bloca‐
ge automatique de la page ou du site 
web malveillant. Une approche proacti‐
ve particulièrement efficace contre les 
attaques les plus récentes, non encore 
répertoriées dans les bases de données 
de menaces traditionnelles. 
En plus de protéger contre les faux 
sites, la Protection Anti‐menaces Pro 
scanne les fichiers téléchargés pour y 
détecter des malwares potentiels. Il 
bloque également les publicités mal‐
veillantes, sont souvent utilisées pour 
injecter des logiciels malicieux, garan‐
tissant ainsi une navigation plus fluide 
et plus sécurisée. 
 
Des performances prouvées par des 
tests indépendants 
L’efficacité de la Protection Anti‐
menaces Pro a récemment été démon‐
trée lors de tests menés par AV‐Compa‐
ratives, laboratoire indépendant de 
référence dans le domaine de la cyber‐
sécurité. La fonction boostée à l'IA de 
NordVPN a obtenu la certification offi‐
cielle, alors qu'elle atteint un taux de 
détection de 98,2 % pour les URL de 
phishing et de 80,2 % pour les sites de 
malwares. Des chiffres qui placent le 
fournisseur panaméen parmi les 
meilleurs acteurs du secteur, prouvant 
l’efficacité de son approche multi‐
couche basée sur l'intelligence artifi‐
cielle. 
Détail supplémentaire qui n'en est pas 
un : la Protection Anti‐menaces Pro de 
NordVPN évolue en permanence pour 
s’adapter aux nouvelles menaces. En 
février 2024, l'outil a analysé 600 000 
nouveaux sites et identifié 3 000 
attaques zero‐day qui ciblaient des 
marques populaires. Une capacité 
d’adaptation continue garante d'une 
protection efficace, toujours à jour. 
 
Conseils pour renforcer votre sécu‐
rité contre le phishing 
N’oubliez pas que même avec des outils 
puissants comme la Protection Anti‐
menaces Pro, il est essentiel d’adopter 

de bonnes pratiques pour se protéger 
des attaques de phishing. Voici 
quelques stratégies simples mais effi‐
caces : Vérifiez toujours les URL : assu‐
rez‐vous que l'URL commence par « 
https » et qu’un cadenas est présent à 
côté ; 
Ne cliquez jamais sur des liens suspects 
: soyez prudent face aux emails non sol‐
licités ou aux offres trop belles pour 
être vraies. Si quelque chose semble 
louche, évitez de cliquer ; 
Utilisez des outils de sécurité : en plus 
de la Protection Anti‐menaces Pro, acti‐
vez les extensions de navigateur qui 
bloquent les sites malveillants. Proté‐
gez aussi votre navigation à l'aide d'un 
VPN, dont l'objectif est de chiffrer et 
isoler vos données de connexion. Parce 
qu'il prend en charge NordLynx et 
OpenVPN, tous deux compatibles avec 
AES‐256, qu'il dispose d'une infra‐
structure composée de plus de 6 000 
serveurs répartis dans 111 pays, et 
qu'il intègre la Protection Anti‐
menaces Pro, NordVPN est évidem‐
ment tout indiqué ; Maintenez vos logi‐
ciels à jour : veillez à ce que votre navi‐
gateur, votre antivirus et votre système 
d’exploitation soient toujours à jour. 
Cela permet de bénéficier des der‐
nières protections disponibles contre 
les nouvelles menaces. 
L’intelligence artificielle, une alliée 
incontournable dans la cybersécurité 
L’intelligence artificielle a transformé 
la manière dont les menaces sont 
détectées et bloquées. Alors que les 
cyberattaques deviennent de plus en 
plus complexes, l’IA offre une protec‐
tion capable d’anticiper les menaces 
avant qu’elles ne frappent. 
Mieux encore : à mesure que les cybe‐
rattaques évolueront, l’IA continuera 
de jouer un rôle central dans la cyber‐
sécurité. Sa capacité à apprendre, à 
s’adapter et à progresser en fonction 
des nouvelles menaces en fait un élé‐
ment indispensable des stratégies de 
défense de demain. Les entreprises et 
les particuliers doivent intégrer cette 
technologie pour rester en sécurité 
dans un monde de plus en plus numé‐
rique. Des perspectives d'avenir prou‐
vées par des solutions comme la Pro‐
tection Anti‐menaces Pro de NordVPN, 
qui démontrent l'importance et l’effica‐
cité de l’IA dans la cybersécurité.

TECH

L'intelligence artificielle : votre nouvelle arme 
secrète contre les cybermenaces 
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Llama

Dans la grande arène de l'IA 
générative, Llama (Large 

Language Model Meta AI) 
s'impose déjà comme un 
champion. Le modèle est 

rapidement devenu un 
incontournable du secteur et 

atteint des sommets. 
 

Meta vient de lever le voile sur les 
performances époustouflantes de 
Llama 3.1, son modèle de langa-

ge qui fait trembler la Silicon Valley. Avec 
près de 350 millions de téléchargements à 
son actif, Llama pulvérise tous les records, 
multipliant par dix son score de l'année 
précédente.  
Un succès qui ne doit rien au hasard, mais 
tout à une stratégie plutôt rare dans le 
domaine de l'IA : l'open source, une vision 
défendue bec et ongles par Zuckerberg. 
 
L'effet papillon de l'open source 
En ouvrant les portes de son jardin secret, 
Meta a déclenché une véritable raz de 
marée. Zuckerberg voit dans l'IA en open 
source « la voie à suivre ». Et les chiffres 
lui donnent raison. Rien qu'au cours du 
dernier mois, Llama 3.1 a séduit 20 mil-
lions de nouveaux adeptes, propulsant 
Meta dans la cour des grands aux côtés 
d'OpenAI et Anthropic (Claude 3). 
Cette approche collaborative a donné nais-
sance à un écosystème foisonnant où le 
nombre de développeurs et entreprises uti-
lisant le modèle a explosé. Des géants 
comme Amazon Web Services et Micro-
soft Azure aux acteurs plus spécialisés 
comme Databricks ou Scale AI, tous s'em-
pressent d'intégrer Llama à leur offre, 
créant un effet boule de neige vertigineux. 
De la théorie à la pratique : Llama dans 
tous ses états Llama s'est immiscé dans le 
quotidien de nombreux acteurs, transfor-
mant industries et services à la vitesse de 
l'éclair. AT&T l'utilise pour affiner les 
recherches de ses clients, tandis que Door-
Dash en fait son allié pour simplifier la vie 

de ses ingénieurs. Plus surprenant encore, 
Llama donne vie aux créatures virtuelles 
du jeu Peridot du studio Niantic, leur 
insufflant des réactions en temps réel 
dignes des Tamagotchi les plus évolués.  
Zoom, quant à lui, fait appel à Llama pour 
donner naissance à son AI Companion, un 
assistant virtuel capable de résumer vos 
réunions et de créer des enregistrements 
intelligents. De la start-up à la multinatio-
nale, Llama a su s'adapter à tous les ter-

rains et Meta s'en félicite :  
« L'innovation a explosé, portée par des 
start-ups qui repoussent sans cesse les 
limites et des entreprises de toutes tailles 
qui s'emparent de Llama pour construire 
leurs propres solutions, sur site ou dans le 
cloud […]  
Le secteur entier est en effervescence, et 
nous sommes plus que jamais enthou-
siastes à l'idée de voir ce que l'avenir nous 
réserve ». 

Pendant près de deux ans, ChatGPT a été 
au cœur de l'attention dans le monde de la 
tech.  
Cependant, Meta pourrait bien avoir bou-
leversé la situation avec Llama et une 
chose est sûre, nous n'avons pas fini d'en 
entendre parler. Si vous voulez essayer le 
modèle dans sa dernière version, vous 
pouvez visiter sa page officielle où il vous 
sera demandé de créer un compte pour le 
télécharger.

Llama : le modèle de langage de Meta connaîtrait 
un succès phénoménal 

Google lance Gmail Q&A 
sur Android pour explorer 
sa boîte de réception avec 
Gemini 

LES UTILISATEURS de Gmail sur 
Android peuvent désormais discuter de 
leurs courriels avec l’IA Gemini. A une 
condition… 
Déjà disponible pour la version web, la 
fonction Gmail Q&A qui permet d’utiliser 
le chatbot Gemini pour parcourir ses mes-
sages en posant des questions arrive sur 
Android et « bientôt sur iOS », dixit 
Google. 
Sur Android, un bouton Gemini (icône en 
forme d’étoile) apparaît à droite de la 
barre de recherche de Gmail, à côté de 
l’icône de profil. Le bouton Gemini est 
également présent dans la barre d'outils 
lorsque l’on ouvre un message, à gauche 
de l’icône Archiver. 
 
Un outil puissant… 

Comme sur la version web de Gmail, on 
peut dialoguer avec l’IA en lui demandant, 
par exemple, d’afficher les messages non 
lus du jour ou de la semaine, de résumer 
les courriels concernant un sujet précis ou 
encore de rassembler les messages d’un 
contact en particulier. 
Il est possible de faire des demandes 
ciblées à Gemini, à l’instar des exemples 
que cite Google : « Combien l'entreprise 
a-t-elle dépensé pour le dernier événement 
marketing ? », « montres-moi les courriels 
concernant la planification trimestrielle ». 
 
Mais pas donné 
Pour le moment, Gmail Q&A peut parcou-
rir la boîte de réception de la messagerie. 
« À l'avenir », il pourra également recher-
cher des informations dans le Google 
Drive de l’utilisateur 
Cependant, il est inutile de vous précipiter 
dans Google Play pour télécharger la der-
nière mise à jour de Gmail en espérant 
voir poindre l’étoile Gemini. 
 
Edge 50 et 50 Neo, Moto 
G35 et G55 : Motorola 
dégaine quatre nouveaux 
smartphones  
MOTOROLA continue son incroyable 
come-back avec quatre nouveaux télé-
phones 5G qui devraient intéresser tous 
ceux qui sont à la recherche du meilleur 
rapport qualité-prix possible. 

C’est bientôt la rentrée scolaire, et se pose 
déjà aussi la question du nouveau smart-
phone qu’il va falloir acheter pour votre 
enfant ou vous-même. Et si comme beau-
coup de Français en cette période de haus-
se du coût de la vie, vous n’avez pas un 
budget rentrée illimité, vous serez donc 
attiré par les modèles d’entrée et de milieu 
de gamme.  
 
Motorola Edge 50 Neo : design, photo 
et IA  
Parmi tous les nouveaux modèles 5G pré-
sentés par Motorola, le smartphone Edge 
50 Neo sort clairement du lot. Conçu pour 
ceux qui recherchent à la fois style et per-
formance, ce modèle compact de 6,36 
pouces (diagonale de 16,2 cm, définition 
de 1 220 points par 2 670) se démarque 
par son design élégant combiné à une 
fiche technique plutôt alléchante. Jugez-en 
par vous-même : dalle Oled, rafraîchisse-
ment de l’image à 120 Hz, luminosité de 
120 Hz, triple capteur photo, 12 Go de 
mémoire vive, espace de stockage de 512 
Go, charge rapide 68 watts (50% de l’au-
tonomie de la batterie 4310 mAh récupé-
rée en 12 minutes seulement !) et sans fil 
15W, certification IP68 (résistance à l’eau 
et à la poussière)… Mises bout à bout, 
toutes ces caractéristiques techniques don-
nent plutôt envie. 
Mais avant d’aller un peu plus dans les 
entrailles du Edge 50 Neo, signalons que 
Motorola a eu l’idée de nouer un partena-
riat avec Pantone. Motorola propose ainsi 

quatre couleurs exclusives qui flattent 
l’œil au premier regard. On ne vous don-
nera pas les noms commerciaux, car ils 
sont un peu caricaturaux, mais sachez que 
ce smartphone est décliné en rouge, gris, 
bleu et crème. Le revêtement arrière en 
cuir végan est toujours de la partie, 
comme sur le reste de la gamme Edge. On 
aime ou pas, cela reste une affaire de goût. 

Une partie photo dopée à coup d'IA 
Mais revenons à nos moutons électriques, 
la partie photo du Edge 50 Neo est assurée 
par trois capteurs. Le principal, un 50 
mégapixels (Mpx) vient de chez Sony 
(Lytia 700C), possède une ouverture de 
f/1,8 et est doté d’une stabilisation 
optique. Il est accompagné d’un 13 Mpx 
ultra grand-angle (120°, f/2,2) et d’un télé-
objectif 10 Mpx (f/2.0) avec stabilisation 
et zoom optique 3x. La partie selfie est 
quant à elle assurée par un capteur 32 
Mpx, lui aussi grand-angle (f/2,4) pour 
avoir tout le monde sur la photo. La capta-
tion vidéo se fait en 4K UHD à 30 
images/s (fps) ou en Full HD jusqu’à 60 
fps (240 fps en slow motion).
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U
ne Norvégienne de 21 ans est deve‐
nue dans la nuit de lundi à mardi la 
plus jeune personne à gagner le 

pôle Sud à ski, seule et sans assistance, a 
annoncé son entourage ce mardi 14 jan‐
vier. Cent quatorze ans après son com‐
patriote, l’explorateur polaire Roald 
Amundsen, premier à rejoindre le pôle 
Sud, Karen Kyllesø, née le 9 mai 2003, a 
parcouru quelque 1.130 km en près de 

54 jours sur le continent antarctique. 
«C’est à la fois fantastique et un peu 
étrange», a déclaré la jeune femme, join‐
te par la chaîne norvégienne TV2. «J’ai 
bien sûr un sentiment d’accomplisse‐
ment et de joie mais je dois aussi 
admettre que c’est un peu bizarre de 
quitter la bulle dans laquelle j’ai été ces 
deux derniers mois», a‐t‐elle dit. 
« C’est une page de l’histoire polaire qui 
s’est écrite », a déclaré son mentor, 
l’aventurier norvégien Lars Ebbesen. La 
jeune Scandinave détrône le Français 
Pierre Hedan qui, selon le Guinness 
World Records, était depuis le 7 janvier 
2024 le plus jeune à avoir atteint le pôle 
Sud, seul et sans assistance, à l’âge de 26 
ans. 
 
« Le sillon des héros polaires  
norvégiens » 
Tout petit gabarit ‐ 1,52 m pour 48 kg ‐, 
Karen Kyllesø a tiré un traîneau d’une 

centaine de kg, soit deux fois son poids, 
pour gagner le pôle qu’elle a atteint tard 
lundi soir, par des températures de ‐25 
°C. Une fois sa destination atteinte, elle 
dit avoir demandé «des pâtes à la bolo‐
gnaise, une salade et des légumes» arro‐
sés d’une canette de soda et d’une petite 
flûte de champagne. À 15 ans, elle était 
déjà devenue en 2018 la plus jeune fille 
à avoir traversé le Groenland à ski. 
« À peine arrivée, elle m’avait demandé : 
+ Tu crois que je peux aussi aller au pôle 
Sud ? + », se rappelle Lars Ebbesen. Le 
Premier ministre norvégien Jonas Gahr 
Støre a salué une jeune aventurière qui 
« suit le sillon des héros polaires norvé‐
giens ». Le 14 décembre 1911, Roald 
Amundsen avait atteint le premier le 
pôle Sud géographique au terme d’une 
course tragique avec le Britannique 
Robert Scott, qui mourra de froid et 
d’épuisement, avec ses coéquipiers, sur 
le chemin du retour.

L’Inde a voulu participer 
à la coupe du monde de 
football de 1950 sans 
chaussures 

Lors de la célèbre coupe du monde 
disputée au brésil en 1950 et rem‐
portée par l’Uruguay, l’Inde fut invi‐
tée par la FIFA pour participer à cette 
quatrième coupe du monde. A 
l’époque, les footballeurs indiens 
jouaient sans chaussures, les pieds 
nus ! La FIFA a refusé que les joueurs 
participent sans chaussures, ces der‐
niers faisant partie du jeu… L’inde 
finit par se retirer et ne participa 
finalement pas à cette coupe. 
 
Seulement 20% du 
Sahara est recouvert de 
sable ! 

Quand vous pensez au Sahara, vous 
imaginez probablement des dunes de 
sable sans fin. Cependant, la vérité 
est bien différente. En réalité, seule‐
ment 20% du Sahara est recouvert de 
dunes de sable.Le Sahara, qui est le 
plus grand désert de notre planète 
couvant une superficie de 8,5 mil‐
lions de kilomètres carrés est formé 
non seulement de dunes de sable, 
mais aussi de plaines nues de gravier 
et de cailloux connues sous le nom de 
reg, de bancs de calcaire ou d’arène, 
de montagnes, de plaines de sel appe‐
lées Hamadas, de fleuves secs (les 
oueds) et bien sûr d’oasis. 
 
 
Le syndrome de Cotard 
est un syndrome qui fait 
croire au sujet qu’il est 
mort ! 

Le Syndrome de Cotard est un 
trouble mental rare qui donne l’im‐
pression aux personnes qui en souf‐
frent qu’elles sont mortes, qu’elles 
n’existent plus et que leurs organes 
sont en décomposition, ou qui ont 
perdu leur sang, ce qui peut les ame‐
ner à se suicider. 
Le syndrome est nommé d’après 
Jules Cotard, un neurologue français 
qui était la première personne à 
décrire ce trouble lors d’une confé‐
rence en 1880 à Paris. 
Il n’existe pas encore de réels traite‐
ments, cependant, certains malades 
ont pu être soignés grâce à des anti‐
psychotiques, des antidépresseurs et 
des traitements par électrochocs. 
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Investiture de Donald 
Trump : Tout savoir sur  
« Air Force One », l’avion du 
président américain (et 
donc d’Harrison Ford) 

MASTER OF THE AIR• Alors que Donald 
Trump va prêter serment ce lundi, focus 
sur l’un des grands symboles de sa puis-
sance : « Air Force One ». Véritable forte-
resse volante, cet avion combine luxe, 
technologie et sécurité. 
Même s’il n’a pas été trop dépaysé pendant 
son absence de la Maison-Blanche puis-
qu’il disposait de son propre avion, un 
Boeing 757 à son nom (son Trump Force 
One, comme il se plait à l’appeler), Donald 
Trump voyagera désormais à bord d’Air 
Force One. Et ce, pour quatre nouvelles 
années. 
En réalité, et selon le site officiel de la 
Maison-Blanche, Air Force One est un 
indicatif d’appel utilisé par tout avion de 

l’US Air Force transportant le président 
des États-Unis (si vous avez vu le génial 
Air Force One avec Harrison Ford, vous le 
savez déjà). Un terme qui trouve son origi-
ne en 1953, après un incident durant lequel 
un avion commercial partageant le même 
numéro de vol qu’un appareil présidentiel 
pénétra son espace aérien. Désormais, tout 
avion transportant le président est désigné 
ainsi, bien que l’appellation soit générale-
ment associée à deux Boeing 747-200 
numérotés VC-25A dans l’inventaire mili-
taire. 
 
Une forteresse volante 
Air Force One est conçu pour résister aux 
situations les plus critiques. Équipé de 
leurres infrarouges, de dispositifs pour 
brouiller les radars ennemis et de systèmes 
anti-missiles, il peut faire face à diverses 
menaces. Sa structure est renforcée pour se 
protéger contre les explosions et les 
fenêtres blindées complètent ce bouclier 
technologique. 
n cas de menace biologique ou chimique, 
des systèmes de filtration de l’air assurent 
la sécurité de ses occupants. L’équipage, 
soigneusement sélectionné et formé, est 
capable de gérer des crises majeures, 
garantissant la continuité du pouvoir prési-
dentiel. 
 
En ligne avec le monde entier 

Les capacités de communication d’Air 
Force One sont tout aussi impression-
nantes. Avec ses 87 lignes téléphoniques, 
ses systèmes de communication cryptés et 
sa connexion satellite, l’avion permet au 
président de rester en contact permanent 
avec ses conseillers, les dirigeants mon-
diaux et les forces armées américaines. 
Lors des attentats du 11 septembre 2001, 
l’avion était devenu un véritable centre de 
commandement pour George W. Bush, 
alors en déplacement en Floride. Pendant 
que l’espace aérien américain était fermé, 
il était le seul appareil autorisé à voler sur 
le territoire américain. 
 
Confort, autonomie et design  
emblématique 
Air Force One allie fonctionnalité et 
confort. Sur ses trois étages et 372 m², il 
comprend des chambres, une salle de 
conférence, une suite médicale et une cui-
sine capable de nourrir plusieurs centaines 
de personnes. Avec une autonomie initiale 
de 12.600 kilomètres, l’avion peut prolon-
ger son vol grâce au ravitaillement en plein 
ciel, offrant une mobilité quasi illimitée en 
cas de crise majeure. Le design embléma-
tique de l’avion, bleu ciel et blanc, avec 
l’inscription « United States of America », 
a été conçu en 1962 sous l’influence de 
Jacqueline Kennedy et du designer Ray-
mond Loewy. 
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Une mutation modifiant le fonctionnement 
des racines offrirait l'espoir de réduire les 

engrais chimiques 

C
onnaissez‐vous le sigle "NPK" ? 
Ces trois lettres désignent l'azote 
(nitrogen, en anglais), le phospho‐

re et le potassium (Kalium, en alle‐
mand), et figurent sur les bouteilles 
d'engrais de synthèse pour indiquer les 
proportions respectives de ces élé‐
ments, indispensables à la croissance 
des plantes cultivées. Mais avant l'in‐
vention de l'agrochimie, la nature se 
débrouillait très bien toute seule… 
Lorsque les nutriments dont elles ont 
besoin pour croître se font rares dans 
le sol, ou bien lorsque ceux‐ci se trou‐
vent sous une forme chimique qu'elles 
ne peuvent assimiler, les plantes sont 
en effet capables d'entrer en symbiose 
avec des microbes qui leur apportent, 
en échange du gîte et du couvert, ces 
éléments. 
Ces partenaires peuvent être des cham‐
pignons microscopiques ou bien des 
bactéries, qui prodiguent respective‐
ment à leurs hôtes du phosphore et de 
l'azote – les fameux P et N. La symbiose 
avec les bactéries Rhizobia, dites "fixa‐

trices d'azote", est d'ailleurs l'apanage 
d'une famille de plante en particulier : 
les légumineuses (pois, haricots et 
apparentés). 
 
Transférer le superpouvoir des  
légumineuses aux céréales 
Depuis longtemps, les chercheurs en 
agronomie rêvent de transférer ce 
superpouvoir des légumineuses à 
d'autres plantes cultivées, notamment 
aux céréales, afin de réduire la quantité 
d'engrais chimiques à apporter dans 
les champs. D'après une étude publiée 
le 15 janvier dans la revue Nature, ce 
n'est peut‐être plus qu'une question de 
temps avant de voir ce dessein se réali‐
ser. Les auteurs de cette étude ont ainsi 
découvert une mutation dans un gène 
de la luzerne tronquée (Medicago trun‐
catula) qui reprogramme la voie de 
signalisation par le calcium au sein de 
la plante, ce qui a pour effet de renfor‐
cer à la fois l'association avec les bacté‐
ries fixatrices d'azote et les mycorhizes 
(nom donné à la symbiose entre un 

champignon et une racine). 
Or, la même mutation génétique chez le 
blé a pour conséquence de favoriser les 
mycorhizes ainsi que la colonisation 
des racines par des Rhizobia, et ce, 
dans des conditions agricoles, expli‐
quent les chercheurs dans un commu‐
niqué du John Innes Centre (Royaume‐
Uni). 
 
Vers une agriculture "durable" ? 
"Il est inattendu et passionnant de voir 
que la mutation que nous avons identi‐
fiée renforce (la) symbiose dans des 
conditions agricoles, car cela offre la 
possibilité d'une production agricole 
durable (…) en réduisant l'utilisation 
d'engrais inorganiques", a déclaré le Dr 
Myriam Charpentier, qui a supervisé 
l'équipe. La chercheuse y voit ainsi un 
"grand potentiel pour l'avancement de 
l'agriculture durable." Cependant, 
l'agriculture fait face à de nombreux 
défis, en particulier le changement cli‐
matique et ses conséquences en termes 
de multiplication des évènements 

extrêmes (sécheresses, inondations…). 
Si les auteurs de l'étude proposent évi‐
demment de trouver des solutions fai‐
sant appel à la génétique, d'autres 
approches existent. 
Certaines techniques écologiques de 
fertilisation des sols augmentent ainsi 
le rendement agricole en l'absence 
d'engrais chimiques, en particulier 
l'usage de fumier – davantage que du 
compost – ainsi que le fait de planter 
une diversité de cultures et de légumi‐
neuses, selon une synthèse d'études 
publiée en 2022 dans la revue Nature 
Sustainability. 
À l'occasion du Salon de l'Agriculture 
2024, un collectif de 12 ONG environ‐
nementales françaises avait publié sa 
feuille de route, capable d'assurer "des 
revenus dignes" au secteur et de "res‐
taurer les écosystèmes naturels" en 
diminuant par exemple les cultures 
très consommatrices en eau, ou encore 
en restaurant les mares et les haies – 
dont 90 % et 70 % ont respectivement 
disparu en un siècle. 

Les plantes de la famille des légumineuses sont capables d'entrer en symbiose avec des microbes du sol pour obtenir des nutriments 
essentiels. Des chercheurs ont découvert une mutation qui, même chez le blé, s'avère favorable à cette association. De quoi, peut-

être, envisager un avenir plus sobre en engrais de synthèse, bien que d'autres approches existent pour y parvenir (John Innes Centre).

81 milliards de mètres 
cubes d'eau: Découverte 
d'un aquifère géant dans 
les montagnes et volcans 
de l'Oregon 

81 MILLIARDS de mètres cubes d'eau, 
un "château d'eau géant" expliquent les 
scientifiques : c'est ce que contiendrait un 
aquifère colossal découvert dans les som-
mets et volcans de la chaîne des Cas-
cades, dans le nord-ouest des États-Unis 
(Oregon et État de Washington). 
Un peu plus de 32 kilomètres cubes : c'est 
la quantité d'eau que contient le lac Mead, 

réservoir artificiellement créé à partir du 
fleuve Colorado, à cheval entre le Nevada 
et l'Arizona, aux États-Unis. 
C'est colossal – à titre de comparaison, le 
lac d'Annecy contient quant à lui environ 
1,22 kilomètre cube d'eau, soit 1,2 mil-
liards de mètres cubes du précieux liqui-
de. 
Colossal et vital pour une partie des États-
Unis qu'il irrigue – 20 millions de per-
sonnes et de vastes surfaces agricoles –, 
mais fluctuant : si ses niveaux sont reve-
nus vers un volume moins inquiétant pour 
la vie qui en dépend, ainsi que l'explique 
Newsweek, ils avaient chuté de manière 
très inquiétante en 2022. Les aquifères 

américains, qu'ils soient naturels ou artifi-
ciels, sont donc pour cette nation très 
vorace en H2O d'une importance cruciale. 
D'où l'importance de l'annonce de cette 
découverte par des scientifiques dans la 
chaîne des Cascades, entre l'Oregon et 
l'État de Washington, au nord-ouest des 
États-Unis. Cette réserve pourrait être la 
plus grande de son genre au monde. 
 
Dans les montagnes de l'Oregon, un 
"lac aux proportions continentales" 
Ainsi que le relatent Live Science ou 
Phys.org, les chercheurs et chercheuses 
n'ont pas fait que chercher mais ont trou-
vé, au cœur même des montagnes des 

Cascades, ce qui est décrit dans un article 
publié dans Proceedings of the National 
Academy of Sciences (PNAS) comme 
une réserve d'eau "aux proportions conti-
nentales".  
La chaîne des Cascades, explique Wiki-
pedia, ne couvre pas qu'une partie de 
l'Oregon et de l'État de Washington, mais 
s'étend également au-delà de la frontière 
avec le Canada, en Colombie Britan-
nique, et est le fruit de processus volca-
niques antédiluviens – le fameux Mont 
Saint Helens, dont l'éruption catastro-
phique en 1980 est restée gravée dans les 
mémoires ou le Mont Rainier sont deux 
de ses plus hauts sommets. 
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L
e cancer foudroyant se propage très 
rapidement. Certaines tumeurs 
comme au pancréas, au sein, au cer‐

veau ou au poumon sont d'évolution 
foudroyante. Quels sont les symptômes 
? En combien de temps devient‐il agres‐
sif ou incurable ? Quelle est l'espérance 
de vie ? 
 
C'est quoi un cancer foudroyant ? 
Si on parle parfois de cancer "fou‐
droyant", ce terme n'est en réalité pas 
employé par les médecins. Ils parlent 
plutôt de cancer "agressif". "Certains 
cancers ont un potentiel d'agressivité 
important. Ils ont un risque d'évolution 
vers le décès ou la rechute important en 
pourcentage et un délai d'évolution 
rapide" "L'agressivité d'un cancer réside 
essentiellement dans sa capacité à don‐
ner des localisations à distance ou méta‐
stases" explique‐t‐il.  
 
Quelle est l'espérance de vie en cas 
de cancer foudroyant ? 
"Les cancers agressifs sont des cancers 
qui ont un potentiel de décès plus 
important que des cancers moins agres‐
sifs, et un risque de décès dans un délai 
court"  informe le Pr Gonçalves. Pour 
autant "cela ne veut pas dire qu'on ne 
guérit pas certains cancers agressifs, 
dont les cancers du sein inflamma‐
toires" précise cet oncologue. 
 
Quels sont les cancers les plus  
foudroyants ? 
La notion de cancer foudroyant ou plu‐
tôt agressif peut être associée à la quasi‐
totalité des localisations. Elle n'est pas 
spécifique à un organe ou à une catégo‐
rie de tissus en particulier. "Il existe 
ainsi des cancers du sein dits agressifs 
car ils se présentent d'emblée avec des 
métastases ou rechutent sous la forme 
de métastases. Ces cancers agressifs de 
sein représentent 10 à 20% des cas de 
cancer du sein. Parmi ceux‐ci, le cancer 
du sein inflammatoire a un potentiel 
d'agressivité important. Il représente 3 
à 4% des cancers du sein. Autre forme 
plus agressive de cancer du sein, le can‐
cer du sein triple négatif. Ces deux types 
de cancer du sein ont un potentiel de 
décès et de rechute plus important que 
les autres formes de cancer du sein" 
décrit le Pr Anthony Gonçalves. 

 
"Les cancers du pancréas sont tous 
considérés comme agressifs."  
"Les cancers du pancréas sont tous 
considérés comme agressifs"  ajoute le 
spécialiste. Le cancer anaplasique de la 
thyroïde fait également partie de ces 
cancers agressifs. "Cependant, ce carac‐
tère agressif est relatif, indique le Pr 
Gonçalves.  
Il dépend des possibilités thérapeu‐
tiques du moment."  
Et de rappeler le cas du cancer du testi‐
cule, cancer qui avant les années 1980 
était mortel dans 90% des cas lorsqu'il y 
avait une rechute et qui, depuis l'émer‐
gence d'une chimiothérapie très efficace 
dans les années 1980, est passé de can‐
cer "foudroyant" à un des cancers les 
plus curables, même à un stade métasta‐
tique. C'est aussi le cas des mélanomes, 
cancers de la peau très agressifs lors‐
qu'ils sont diagnostiqués à un stade 
avancé, et pour qui l'apparition de trai‐
tements innovants a complètement 
changé la donne en situation métasta‐
tique (d'une survie inférieure à 12 mois 
on est passé à près de 50% de survie à 5 
ans). 

 
Quels symptômes ? 
Les symptômes d'un cancer agressif 
dépendent du type de cancer mais ils 
sont similaires à des formes de cancers 
moins agressives.  
 
Causes et facteurs de risque 
Les causes d'apparition d'un cancer 
agressif sont encore mal connues des 
scientifiques. Selon plusieurs études, les 
formes agressives de cancer pourraient 
être dues à des mutations génétiques 
qui induisent des résistances aux traite‐
ments, ou à la réactivation de gènes nor‐
malement inactifs causant un dévelop‐
pement rapide des cellules cancéreuses. 
"Il y aurait un contexte de fragilité géné‐
tique plus une exposition environne‐
mentale plus le hasard qui entre en jeu" 
indique le Pr Anthony Gonçalves. 
 
Diagnostic d'un cancer foudroyant 
L'agressivité d'un cancer peut être 
déterminée au moment du diagnostic, 
après réalisation d'examens.  
Les symptômes peuvent être différents 
dans certains types de cancer agressifs, 
par exemple dans le cas du cancer  

 
du sein inflammatoire. 
"A l'examen clinique, le sein a une pré‐
sentation inflammatoire :  
il est rouge, chaud, parfois douloureux, 
avec un aspect de "peau d'orange" et 
l'évolution a été rapide, en moins de 6 
mois en général" décrit le Pr Anthony 
Gonçalves.  
Une biopsie permet de confirmer le dia‐
gnostic et d'identifier le type de tumeur. 
En fonction de la nature et de la disposi‐
tion des cellules cancéreuses, le méde‐
cin peut estimer les risques de propaga‐
tion du cancer. 
 
Peut‐on soigner un cancer  
foudroyant ? 
Les traitements d'un cancer agressif ne 
diffèrent pas forcément du traitement 
de cancers moins agressifs.  
"Il peut y avoir des traitements agres‐
sifs, comme une chimiothérapie avant 
une chirurgie radicale (mastectomie) 
dans le cas de cancer du sein inflamma‐
toire par exemple, mais des cancers 
agressifs peuvent aussi être traités avec 
des traitements finalement peu agres‐
sifs, comme certaines thérapies ciblées"

BIEN-ÊTRE

 
Pancréas, poumon, 

appendice... Les cancers 
"foudroyants" ou plutôt 

"agressifs" réduisent 
considérablement l'espérance 

de vie. 

Cancer foudroyant : c'est quoi, quelle 
espérance de vie ? 

Botulisme : symptômes 
typiques, c'est quoi ? 

LE BOTULISME est une maladie paraly-
sante liée à une toxine produite par la bac-
térie Clostridium botulinum. 
Le botulisme est une maladie paralysante 
dû à une toxine (la toxine botulique) pro-
duite par une bactérie (Clostridium botuli-
num). "C'est la toxine qui rend malade et 
non la bactérie elle-même" souligne Chris-
telle Mazuet, responsable du Centre Natio-
nal de Référence Bactéries Anaérobies et 
Botulisme à l'Institut Pasteur. Cette toxine 
est extrêmement puissante et cible les ter-

minaisons nerveuses. Le botulisme ali-
mentaire est le type de botulisme le plus 
fréquent en France. Il est causé par l'inges-
tion d'un aliment contaminé par la toxine 
botulique. "Il n'y a pas de personne à 
risque" précise l'experte. Tout le monde est 
susceptible de consommer des produits 
contaminés. En revanche, les populations 
sensibles (enfants et personnes âgées) sont 
susceptibles de développer des formes 
graves de la maladie et auront naturelle-
ment plus de difficultés à se rétablir. Le 
botulisme infantile est moins fréquent. Il 
survient chez l'enfant de moins de 1 an 
lorsque celui-ci ingère la bactérie qui s'im-
plante ensuite dans le tube digestif et 
fabrique sa toxine. "Il s'agit d'une colonisa-
tion du tube digestif" précise Christelle 
Mazuet. C'est à cause du risque de botulis-
me que le miel est déconseillé avant l'âge 
de 12 mois chez les enfants. 
 
Les symptômes peuvent aller très vite 
"Le botulisme est une paralysie flasque 
descendante" explique Christelle Mazuet. 
 

Cela commence par des troubles de la vue 
(la personne voit double, a les paupières 
qui tombent). 
Ensuite, adviennent des troubles de l'élo-
cution et de la déglutition et un défaut de 
salivation. 
Puis, en fonction de la quantité et du type 
de toxine ingérée, la paralysie peut 
s'étendre aux muscles respiratoires et aux 
membres supérieurs et inférieurs. 
La personne peut aussi présenter des 
symptômes digestifs (nausées, vomisse-
ments, diarrhée...). Ainsi, les formes les 
plus graves peuvent amener à une tétraplé-
gie et à une insuffisance voire à une inca-
pacité respiratoire. Sans prise en charge 
médicale, le pronostic est donc létal. 
 
Quels sont les traitements  
du botulisme ? 
"Le traitement est essentiellement sympto-
matique" explique Christelle Mazuet. "des 
soins respiratoires intensifs avec ventila-
tion assistée seront mis en place dans les 
cas les plus graves pour permettre aux gens 
de respirer". Il existe un sérum qui neutra-

lise les toxines botuliques mais il n'est effi-
cace que s'il est injecté dans les 24 heures 
qui suivent l'apparition des symptômes. La 
grande majorité des malades pris en charge 
rapidement guérissent sans séquelles, mais 
la durée du traitement et de la convales-
cence peuvent parfois durer plusieurs 
mois. Les antibiotiques n'ont aucune action 
sur la toxine botulique, et ne sont donc pas 
prescrits. 
 
Quelles sont les causes du botulisme ? 
Le botulisme alimentaire s'attrape par l'in-
gestion de produits contaminés par la toxi-
ne botulique. Il est le plus souvent lié, en 
France, à la consommation d'aliments en 
conserves de fabrication familiale ou arti-
sanale, plus rarement de fabrication indus-
trielle. Il s'agit notamment de conserves de 
végétaux peu acides (haricots verts, olives, 
asperges). Tous les produits de charcuterie 
"maison" (jambon, jambon cru) sont égale-
ment à risque. Il existe plus rarement des 
cas de contamination avec des produits de 
la mer comme du poisson fumé/ salé-séché 
artisanal.
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   PROGRAMME DU JOUR 

 Médias France - 2025 
          TF1 50 ans ensemble 

 Téléréalité 
         The Island 

 Humour 
         France 
         Jamel et ses amis au Marrakech 

  Magazine de société 
           France - 2025 
           Objectif maison : chantier en famille 

 Western États-Unis - 2006 
         Seraphim Falls 

 Comédie dramatique 
          France - 1990 
          Le château de ma mère 

  Justice - 2024 Soumission chimique :  
           Pour que la honte change de camp 

 Comédie France - 2024 
          Bis repetita 

 Film d'horreur 
          Etats-Unis - Canada - 2023 
          Saw X 

 Thriller États-Unis - 2009 
          Jeux de pouvoir 

 Thriller Danemark - 2023 
         Le veilleur de nuit : L'héritage 
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Politique France 2024 
Saison 1 

Le syndrome de La Havane  
A partir de 2016, des diplomates américains et 
canadiens en poste à La Havane, à Cuba se 
sont plaints de troubles de santé dont l'origine 
reste mystérieuse : nausées, vertiges, troubles 
de la vision, perte de mémoire... 

Série dramatique - Royaume-Uni 2023 
Saison 5 

Rogue Heroes 
Paddy Mayne et ses hommes sont parvenus à 
tenir la ville de Termoli grâce à l’arrivée du 
deuxièmes escadron des SAS commandés 
notamment par le lieutenant-colonel William  
Stirling. A la surprise générale, le général  
Montgomery se rend sur place afin de féliciter 
les commandos. De son côté, John Tonkin  
parvient à sauver sa vie grâce à une audacieuse 
action d’éclat. Il tente de rejoindre les troupes 
alliées à travers la campagne italienne. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:00 12:40 15:22 17:42 19:10 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:05 12:50 15:43 18:03 19:25 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:25 13:06 15:50 18:10 19:37 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:30 13:11 15:55 18:15 19:42 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
06:33 13:14 15:59 18:19 19:45 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
06:05 12:45 15:28 17:48 19:15 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
06:18 12:59 15:43 18:03 19:30 

LE MINISTÈRE de l’Education nationale a 
annoncé, hier, le lancement officiel de 
l’opération d’orientation et de réorientation 
des élèves de 4e année moyenne vers leurs 
filières secondaires, ainsi que des élèves 
des classes du tronc commun vers leurs 
spécialités. Cette année encore, la procédu-
re se déroulera exclusivement en ligne, afin 
de simplifier et moderniser le parcours 
pour les élèves et leurs parents. 
Une note ministérielle portant les disposi-
tions et les mesures à suivre pour la numé-
risation de cette opération vient d’être 
transmise aux différentes directions éduca-
tives. Le calendrier des dates est fixé. Le 
processus s’inscrit, en effet, dans une série 
d’étapes méthodiques visant à assurer une 
orientation juste et adaptée aux profils sco-
laires des élèves. Ainsi, les parents d’élèves 
peuvent accéder à la plate-forme dédiée 
«awlyaa.education.dz» pour exprimer les 
choix d’orientation de leurs enfants, en les 
classant par ordre de priorité. Dans cette 
étape, les parents doivent accéder à leur 
espace personnel sur la plate-forme et clas-
ser les filières souhaitées pour leurs 
enfants. Ils peuvent également consulter les 
groupes d’orientation proposés par le systè-
me, basés sur les résultats scolaires du pre-

mier trimestre. Cette phase de classement 
des souhaits s’étendra jusqu’au 30 janvier 
2025, offrant aux parents le temps néces-
saire pour analyser les options proposées. 
Une période supplémentaire, allant du 20 
au 30 mars 2025, permettra ensuite d’ajus-
ter les choix initiaux, après consultation 
des données actualisées fournies par le sys-
tème. Les résultats des premier et deuxiè-
me trimestres sont examinés par le conseil 
de classe pour proposer une orientation 
préliminaire.  
Ces recommandations, enregistrées par le 
directeur de l’établissement sur la plate-
forme, servent de base à la réflexion des 
familles. 
Les parents pourront consulter, entre le 6 et 
le 10 avril 2025, les propositions d’orienta-
tion préliminaire de leurs enfants via leur 
espace personnel. Les conseillers en orien-
tation joueront un rôle essentiel en analy-
sant les souhaits des élèves et leur compa-
tibilité avec leurs résultats scolaires. En cas 
de divergence entre les choix des élèves et 
les recommandations du conseil de classe, 
des entretiens d’accompagnement seront 
organisés pour les aider à préciser leurs 
choix en fonction de leurs aptitudes et pro-
jets d’avenir.  Les parents devront confir-

mer ou modifier les choix exprimés pour 
leurs enfants entre le 10 et le 30 avril 2025. 
A défaut, le système validera automatique-
ment les choix initiaux.  
Les décisions finales seront communiquées 
entre le 29 juin et le 10 juillet 2025, accom-
pagnées de la remise des bulletins du troi-
sième trimestre. Ces résultats seront 
publiés sur la plate-forme numérique et 
seront disponibles dans les établissements 
scolaires. Pour les familles souhaitant 
contester une décision d’orientation, un 

recours pourra être déposé via la plate-
forme entre le 30 juin et le 15 juillet 2025. 
Avec cette numérisation complète du pro-
cessus d’orientation, le ministère de l’Edu-
cation nationale ambitionne d’offrir une 
expérience plus fluide, transparente et cen-
trée sur les besoins des élèves. Ce disposi-
tif modernisé marque un tournant dans la 
gestion éducative, mettant à profit les outils 
numériques pour mieux accompagner les 
parcours scolaires et professionnels des 
jeunes générations. Lynda Louifi

C’est ce qu’a fait savoir l’ONG 
espagnole Caminando Fronteras, 
spécialisée dans les questions 

migratoires et le secours aux migrants 517 
personnes sont mortes ou portées en 2024 
dont 423 algériens sur la route migratoire 
menant de l’Algérie aux côtes espagnoles 
ou à l’archipel des Baléares. Ce bilan fait 
de ce passage en mer Méditerranée la 
deuxième route la plus meurtrière vers 
l’Espagne, derrière menant aux iles Cana-
ries. En 2022, 464 sont mortes ou portées 
disparues contre 191 en 202. 
Selon la même source, 446 personnes sont 
mortes ou sont portées disparues sur la 
route navale de l’Algérie vers l’ile espa-
gnole d’Alboran, située au large d’Almeria 
suite à 34 naufrages d’embarcations. Sur ce 
total, 26 embarcations ont «totalement dis-
paru» en mer, avec tous leurs passagers en 
2024, précise la même source. Aucune 
embarcation n’a été retrouvée ni les clan-
destins qui se trouvaient à bord, laissons 
leurs familles éplorées depuis ce tragédies. 
Ces chiffres font de cette route en Méditer-
ranée la deuxième plus meurtrière pour les 
traversées vers l’Espagne, derrière celle 
des îles Canaries. Au cours des cinq der-
nières années, 2 197 personnes sont mortes 
ou disparues sur les routes de l’Algérie vers 
Alboran suite à 216 naufrages. 
Durant l’année 2024, 11 521 clandestins 
dont 9611 algériens sont arrivés en 
Espagne en provenance d’Algérie, a appris 
Le Jeune Indépendant de source au sein de 
la Guardia Civil espagnole tandis qu’en 
2023, ils étaient 7599 migrants dont 6432 
algériens qui sont arrivés en Espagne en 
provenance des côtes algériennes.  
La même source a précisé qu’en 2024, 
l’augmentation des arrivées depuis l’Algé-

rie est de 65,9 % par rapport à 2023 tandis 
que l’augmentation des citoyens algériens 
entrant en Espagne par voie maritime est de 
66,9 % par rapport à 2023. La même sour-
ce a fait observer que le nombre de femmes 
et d’enfants algériens était également en 
hausse. Empruntée depuis plusieurs années 
par les candidats à l’immigration clandesti-
ne, cette voie est devenue la route de prédi-
lection des passeurs depuis 2021, a indiqué 
Caminando Fronteras. 
Les passagers déboursent entre 2 000 et 6 
000 euros (les algériens déboursent une 
moyenne de 1,6 million de dinars), pour 
effectuer ce trajet à bord de petits bateaux à 
moteurs de 60 à 140 chevaux, totalement 
inadaptés à ce type de traversées en pleine 
mer.  
Les candidats algériens au départ embar-

quent depuis Oran, Mostaganem, Tipaza ou 
Alger et naviguent en direction du sud de la 
péninsule ibérique. Ils sont parfois secou-
rus au large d’Almeria, Carthagène, Murcie 
ou Alicante. Nombreux ont été secourus 
par la marine algérienne. Ce lundi 20 jan-
vier 2025, 15 algériens dont quatre mineurs 
ont été secourus par la Guardia civil et 
conduit au port d’Almeria. Les mauvaises 
conditions météorologiques, les pannes 
mécaniques et le mauvais état des embar-
cations sont souvent à l’origine de ces nau-
frages tragiques. Les raisons de ces nau-
frages sont dues également au mauvais 
équipement de navigation et à des embar-
cations en surcharge conduites par des pas-
seurs véreux. En outre, la plupart de ces 
clandestins interceptés se retrouvent dans 
des centres de rétention passibles d’expul-

sion vers l’Algérie. Mais depuis 2022, la 
route empruntée par les algériens se dépla-
ce de plus en plus à l’est, en direction des 
îles Baléares, une zone moins surveillée, a 
noté l’ONG qui souligne que depuis le 1er 
janvier 2025, les départs à partir ont consi-
dérablement baissé tandis que les embarca-
tions en provenance ont explosé en dépit 
des mauvaises conditions météorologiques.  
Le rapport constate la présence régulière 
«d’adolescents qui voyagent seuls», et qui 
cherchent à rejoindre des proches en Euro-
pe, principalement en France à travers des 
routes connues des passeurs. Ces mineurs 
sont habituellement originaires d’Algérie, 
mais de plus en plus de jeunes subsaha-
riens, syriens, ou palestiniens embarquent, 
eux aussi, depuis les côtes algériennes. 
D’après l’ONG espagnole, «près de 40 % 
des personnes qui s’engageant sur cette 
route maritime des Baléares proviennent 
désormais de pays autres que l’Algérie». 
Les jeunes enfants accompagnés de leurs 
mères sont également de plus en plus nom-
breux. En dépit des efforts des autorités 
espagnoles et algériennes pour dissuader la 
migration, de nombreux harraga continuent 
de risquer leur vie en mer pour tenter de 
rejoindre l’Europe, où ils espèrent trouver 
une vie meilleure. Les appels e multiplient 
sur les réseaux sociaux en Algérie contre la 
migration clandestine alors que de nom-
breuses photos de jeunes disparus en mer 
sont publiées notamment sur Facebook par 
leurs proches. Les autorités espagnoles 
envisagent de durcir les lois à l’égard des 
migrants clandestins notamment à travers 
les expulsions automatiques sans passer par 
la justice afin de dissuader les potentiels 
candidats sinon réduire le phénomène. 

Majda Khellaf

L’ESPAGNE COMPTE DURCIR SES MESURES  

Plus de 400 harraga disparus en mer en 2024
Plus de 400 immigrants clandestins algériens ont péri en mer en tentant de traverser la Méditerranée vers les côtes espagnoles 

durant l’année 2024 tandis que plus de 9 600 autres ont réussi à atteindre leur destination. 
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CONDOLÉANCES 
 

 
Le directeur général Ali Mecheri, le directeur de la publication, Kamel Mansari, ainsi 

que l’ensemble du personnel du quotidien national Le Jeune Indépendant, peinés 
par le décès de leur ami et ancien collègue Redouane Meliha, présentent à toute sa 

famille, leurs sincères condoléances et les assurent, en cette douloureuse  
circonstance, de leur soutien et de leur profonde sympathie. 

 
 «Ô âme apaisée, retourne auprès de ton Seigneur,  

satisfaite et agréée !»   
Sourate.89 Al-Fajr (L’Aube) 

 


